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INTRODUCTION
Il peut paraître superflu de publier un Traité de Contrepoint et de Fugue; je le croyais moimême avant que l'expérience du professorat ne m’eût démontré le contraire. En effet, les ouvrages existants sur la matière sont souvent de nature à décourager et déconcerter l'élève, autant à cause de la sécheresse pédagogique des règles que parce que les exemples sont fréquemment en contradietion avec le texte. J’ai donc pensé qu’un ouvrage qui s’appuierait sur les belles et saines traditions chorales des maîtres du passé, qui apprendrait à l’élève à les admirer, à les prendre pour modèles, tout en le dirigeant en même temps dans une voie plus en rapport avec l’art de notre époque, aurait peut-être quelque chance d’être bien accueilli et de rendre des services. C’est dans ce dessein que je publie ce livre.
Le but des études du Contrepoint est de familiariser avec le style sévère, d’assouplir la main à toutes les formes de l'écriture, de préparer insensiblement à la pratique de la Fugue rigoureuse et libre, type architectural de toute belle composition.
Je passerai rapidement sur les ..…. inutilités, j'allais dire sur les puérilités, qu’on remarque si souvent dans les ouvrages de ce genre, lorsqu'il s’agit par exemple de certaines formes d’imitations, ou de certaines espèces de contrepoints renversables dont on ne peut supporter l'audition, et qui sont plutôt de nature à faire perdre le sentiment musical qu’à le développer.
L'œil seul a quelque intérêt à ces combinaisons; l'oreille y est totalement étrangère. Je les montrerai donc sans m'y appesantir.
Un musicien bien doué, dont le sens auditif est délicat, n’applique ces procédés scientifiques de composition que si l'effet en est saisissable et en rapport avec le Sujet qu’il traile.
Je veux en un mot que le Contrepoint, dans toutes ses formes, sous ses multiples aspects, soit et reste toujours de la musique, et non point seulement des combinaisons de notes. Je sortirai peut-être nn s de la sévérité excessive des règles de certains auteurs au profit de la beauté mélodique, de la simplicité des différentes parties et de la belle disposition de l’ensemble.
Il ne faut pas en tous cas perdre de vue que l'étude du Contrepoint est la meilleure des gymnastiques pour un jeune musicien qui veut arriver à la maîtrise de son art. Aucune étude ne peut remplacer celle-là au point de vue pratique, et il n’est pas difficile de reconnaitre les auteurs qui se sont nourris de cette moelle substantielle. La lecture de leurs œuvres en témoigne suffisamwent et indéniablement. |
Du reste, l'élève qui a fait de bonnes et sérieuses études d’harmonie doit écrire le Contrepoint avec facilité, puisque les divergences qui peuvent exister dans la manière de réaliser ne sont que le résultat de la variété des espèces et de l'obligation où l’on est d'employer telles ou telles valeurs ou tels ou tels accords.
vn
Je m'efforcerai d’être aussi court, aussi simple et aussi clair que possible et j'indiquerai te ravail à faire avec des exemples à l'appui. Mais afin de ne pas grossir démesurément ce volume, je ne donnerai pas toujours des exemples de loutes les combinaisons. Ainsi, s’il s’agit de trouver trois où quatre contrepoints différents sur un même chant donné placé à la même partie, un seul exemple suffira souvent pour éclairer l’élève sur la manière de les traiter.
Il m'a paru utile de ne pas suivre pour les études de Contrepoint le système généralement adopté en Allemagne, où il est difficile d’établir une démarcation précise entre ces études et celles d'harmonie supérieure.
în effet, en Allemagne, les études d'harmonie proprement dites sont toujours élémentaires, c'est-à-dire basées sur la simple connaissance des accords et de leurs enchainements à l’état plaqué: elles sont complétées ensuite par celles du Contrepoint. Tandis qu’en France, nous poussons l'étude de l'harmonie très loin et nous en faisons pour ainsi dire du Contrepoint moderne. De là, l'aspect d'apparente sévérité donnée au présent Traité, sévérité qui n’est adoptée en réalité que pour permettre aux élèves d'acquérir une souplesse absolue dans toutes les formes de l'écriture musicale.
J’ai la persuasion que celui qui aura fait des études d’harmonie et de Contrepoint dans cet ordre d'idées ne sera arrêté par aucune difficulté matérielle dans la manifestation de sa pensée. C’est là le point essentiel et le but finai que doivent viser professeurs et élèves.
Quant à la Fugue, je tâcherai d’en expliquer le mécanisme et la belle ordonnance de manière à permettre à l’élève de la pratiquer sous les formes diverses qu’elle peut revêtir.
Pour finir, je tiens à reproduire ici une Remarque du traité d'harmonie de F. Richter, dont le sens peut être également appliqué à l'étude du Contrepoint; cette remarque me paraît fort sage et d’un esprit judicieux, la voici :
« Il est difficile de fixer à l’élève les limites exactes du style sévère, car tous les théoriciens » sont loin d’être d'accord sur l’ensemble des règles qu'on appelle ainsi. Beaucoup d’entre eux, » surtout parmi les modernes, sont arrivés à laisser de côté les préceptes les plus essentiels, et à ne » plus enseigner l'harmonie qu’au hasard et selon ce que des essais prématurés de composition » exigent.
» Nous n’avons pas lieu de croire que cette condescendance envers une impatience juvénile » puisse donner de bons résultats; elle est justifiabie, il est vrai, par la tendance à créer trop tôt qui » est le propre des organisations créatrices ; mais, cependant, nous pensons que le travail patient et » réfléchi peut seul mener l'élève dans le droit chemin.
» Puissent ceux qui suivront le plan de cet ouvrage faire leurs études sérieusement ; » puissent-ils être convaincus que ce qui leur sera défendu n’entravera en rien leur liberté dans » leurs productions futures. Au contraire, ils se seront tellement identifiés avec les principes qui » sont la base de l’art, que leurs facultés naturelles se développeront avec plus de vigueur. Avec Les » commencants, le travail du maitre consiste à mettre de sages entraves à des fantaisies déréglées qui, » souvent, ne sont qu’une preuve de faiblesse d'esprit. Ajoutons encore que les élèves ne peuvent » s’autoriser des exceptions qu'ils trouvent chez les meilleurs auteurs, pour faire, eux mêmes, usage » de ces exceptions; il serait inutile, aussi, qu’ils voulussent faire de véritables compositions là où » il y a lieu seulement à bien traiter des leçons d'école. »
Je ne veux pas terminer cette Introduction sans remercier mon élève et ami Georges Caussade de la collaborätion dévouée, intelligente, qu’il m'a prêtée dans Faccomplissement de ce long et important travail; son esprit méthodique, sa sûreté de main, son goût musical m'ont aidé précieusement à rendre cet ouvrage aussi clair et aussi utile que possible. Qu'il me permette de lui en témoigner mon affectueuse gratitude.
l' PARTIE.
CONTÉRPPOINP'SIMPEE
Règles et Instructions générales
s'appliquant à toutes les espèces de Contrepont.
Pour la compréhension des règles qui vont suivre, Pélève doit avoir fait un Cours complet dhrmonie. Je le suppose done instruit en cette science et déja habile dans Part d'écrire.
De mème que harmonie le Contre point est l'art de combiner Les sons Simultanément, avec cette dif férence que Pharmonie S'applique à tous les styles, comporte Toutes les modulations, Femploi de tous les accords, de tous les artifices musicaux qu'ilest possible d'imaginer, tandis que le Contrepoint à un champ d'exploration beauconp plus restreint, que ses combinaisons, bién que très nombreuses, sont cependant li mitées, et que ses règles sont plus rigoureuses. Ia pour objet, ainsi que je ai dit dans l'futroduction,d'i nilier l'élève au she sévère des anciens compositeurs, de lui donner le sentiment du dessin élégant et de la forme mélodique mdépendante que chaque partie doit toujours conserver Vis-à vis des autres parties, par conséquent d'assouplie sa main de manière à le rendre maître absolu dans la technique de son art en le conduisant peu à peu à la pratique de la Fugue, but final des études elassiques de tout jeune musicien,
de ne rappellera pas toutes les règles qui sont communes à Fharmonie et au Contrepoint, je ne consignerai ici que les plus importantes où celles qui se rapportent spécialement au Coutrepoint.
ACCORDS USITES. 1°_Les seuls accords employées sont: l'accord parfiot mi. l accorrl parfait mur. leur ren
versement ainsi que le renversement de l'accord de 5!" dimüutee, tous tes accords de 7'et
0 ,» = £ lu. 2 .
Leurs renversements (sauf Le 2°, quand produit ane 4" paste avec la basse), avec préparationvt résobttion. (Bien que certames espèces de 7° renferment on:
r « St , : DER trvalle étant corrigée par la 7°, on pourra lemployer sans Inconvénient).
5!" diminuée, la crudité de cet in
MOUVEMENTS | MELODIQUES. 2° Lus mouvements mélodiques de de 5" juste, de 6nin.et d’8!"sont les seuls usités.— La 6 maj. seulement A CIN parties.
din, de 2% maj, de 3 min. de "maj. de 4!juste,
GENRE re re CHROMATIQUE. 3° Le geure chromatique est tout à fait proscrit du Contrepoint rigoureux.
ü Û + . , LUIAQE , En » ; TRITON. 4° La fausse relation de triton n'est 4 eviter que dans Cenchaiement de Seau 4" degré des dertta modes, st elle à lieu entre les deux parties extrêmes, la sensible montant à la tonique à la
L défendu. permis.
partie supérieure: £X: G & — l 8 Ï et aussi dans lexchatrement eau 3" de
gré de mode maj.,également dans les deux parties extrèmes: ZX:
Où doit du reste S'abstenir de pratiquer,dans quelques conditions que ce soit, Lenchaïnement de
L'enchainement- Suivant est done pratieable, surtout si fa -
sensible monte à la tonique; RE &
mais on devra éviter complètement le retour sur le premier —. = ; 1 LE
Je dois signaler que, dans les œuvres de Ecole Pédestrinienne,;on rencontre fréquemment cette fausse relation dans Les parties extrèmes._ Le caractère particulièrement sévère et à lignes pin
fois un peu rudes des ouvrages de celte époque explique cette manière d'écrire. Rien aujourd’hui
ne justifierait qu'on fit des études dans cet ordre d'idées.
PALESTRINA. | ORLANDO LASSO
NOTES ETRANGÈRES. 5‘ Les notes de passage et Les brodertes sont les sens ornements usités dans le Contrepoint.
SSL RTS CONSECUTIVES. 6° Les 5"°et S' consécutives sont, comme en harmonie, toujours déferdurs, soit par mouvement
semblable, soit par mouvement contraire.
En ce qui concerne les 5" et ST consécutives séparees par une où plusieurs notes,des rvgles spéciales seront données pour chaque espece,
On évitera de donner,par le croisement entre des voix de mene nature, impression de
deux quintes où de deux octaves.
FX:
Cette manivre d'écrire sera tolérée à plus de 4 parties, mais on dans les deux extrémes la fois.
3! et ST 0 DIRECTES. 7° Les 5!et SS directes ne sont jamais pernuses entre Les parties eætrémes,- Entre les par: ües intermédiaires, on doit suivre les nenes règles que pour Charmonie, sauf dans les esp ces tres difficiles, où quelques licences sont Loiérées. (en sera parlé en temps opportun).
Dans les œuvres admirables de l'Ecole Palestrinienne dont nous parlons plus haut ,on rencontre certains prorédés d'écriture qui n'ajoutent rien à Peffet général d'ensemble et qu'on pourrait aujourd’hui à bon droit considérer comme des négligences; telles sont certaines 515 et 8'S dont
voici des spécimens: \
L' élire doit Les connaître, afin de n'être pis SUFprEs à la lecture de ces grandes et belles œu_
vres du passé, sans pour cela se eroire obligé de les pratiquer lui-même 4 moins qiéibue veuille
fire œuvre imitation.
NB. Comme en harmonie, les changements de position où d'étit de Faccorda ne détruisent pas
les fautes de 5" où d'S":
HUHUULS .
Mais si un accord étranger sépare les rapports de 5 et d'S'les fautes n'existent plus;
tr s Le 1.
Ne
MODULATIONS. 8° Les seules modulations usitées dans le Contrepoint sont celles aux tons relatifs.
MARCHES. 992 On doit éviter Les Marches d'harmonie jusqu'au Contre point à double chœur et à 8 parties
exclusivement.
TRANSPOSITION. 10° Le chant donné peut être transposé, afin de rester dans lt tessiture normale de la voix
dont on se sert.
ETENDUE. 11° Le Contrepoint ne doit pas, autant que possible, parcourir une étendue dépassant La
CONTOURS MÉLODIQUES. 12°_ On doit s'efforcer de rendre le Contrepoint aussi mélodique que possible. A cet eflét,on pro_
cèdera autant qu'on le pourra par degrés conjouus.
Les intervalles de 7'ou de 9° ,ex deux mouvements disjobits dans une même direetion,dor_
vent ètre proserits, Surtout en valeurs courtes, telles que blanches et noires;
ü eriler.
I] ET Q
IS peuvent être admis (principalement la 7° min.) en valeurs longues, dans les cas difficiles,
et notamment aux deux parties extrèmes;
Les dessins mélodiques dont les points extrêmes forment dans une même direction Les intervalles Le PUR {0 , £ 0 \ PONS .
de 4" augmentée où de 5" augimentee, doivent également être évites, à moins que dans les pas sages ascendants la dernière note de l'intervalle augmenté ne monte dur démi-ton, et dans les
passages descendants elle ne descende d'iue degré.
IT ü évier. |
ARPEGES. 13° Les formes arpégtes doivent être évitées, surtout
* | # sur le menée accord.
NOTE SENSIBLE
La même rigueur n'existe pas avec des accords différents; on évitera toutefois que
les parties qui constituent ces formes àrpégees soient en contradiction de tonalité.
14° La doublure de la sensible est souvent pratiquée dans le Contrepomnt pour donner aux
parties une touroure plus melodique;
Souvent aussi les valeurs imposées par l'espece ne permettent pas de la faire
monter à fa tonique;
CONTACT AVEC NOTES ÉTRANGERES
dm
15° Jusqu'au Contrepoint à # parties on ne doit pas faire d'unissons sur les 1°Stemps des
mesures, sinon à la {et à la dernière,
16° Les croisements sont tolérés,excepté à la et à la dernière mesure, mais ils doivent
ètre de courte duree et enrployés avec PÉSUPve,
17° Le mouvement contraire et le mouvement oblique sont préférables au mouvement
semblable ou direct.
ü : SRE : > - , :
1N°2 On doit éviter toute combinaison donnant le Sentiment de l'accord de quarte et site.
19° La répétition des blanches et des noires est défendue. Seule, la répétition des ron-
des est usitée.
20° Excepté dans les espèces en rondes,on peut faire den uecords par mesure, mais
nou cependant dans Le première.
21° En général on doit éviter, tout au moins en valeurs de blanches, la note de passage ou
la broderie produisant contact de Seconde minettre avec une note réelle.
: A de A distance de 9° ce rapport de notes n’a pas d'inconvénient.
adunissible eu noires. Suus incouvCuient à distauce de 9°
à éviter en blanches.
REPRODUCTION f DES DESSINS. 2202 On doit éviter [a monotonie résultant de la reproduction immédiate du même des sin melodique et le retour fréquent des mèmes formules ; Reproduction des mêmes dessius et retour des mêmes formules formaut un Coutrepoint médiocre et monotone. A a ] | J CA # =} [a 11 »
Nine ee, Œ \ qe 2: 3 = ? f _ LES 2 2 il [PA |. © Ke C7=
On doit éviter aussi,en valeurs de blanches, 3 fois le retour sur Fa mème note avec lu
ü éviter.
meme broderie ;
En valeurs de noires, il faut éviter de faire deux fois le mème dessin dans la même
NIestire ;
ü évier.
Dune mesure à Pautre, tr monotone disparait, et les figures suivantes sont très ad
missibles:;
PASSAGE D UNE MESURE A UNE AUTRE AVECDES 2:32 Eviter autant que possible,avee les valeurs de noires, Pinters alle de 3° pour passer
VALEURS DE NOIRES. , s en .
dune mesure dune autre, quand cette 3" corde un mouvement ascendant où descen
dant.
HARMONIE DE
L'AVANT DERNIERE 24° L'accord Final doit être précédée, dans l'avant-dermère mesure, de Charmonte de la MESURE dominante, lorsque le chant ne se trouve pas à la basse.
CHANTS DONNES 25" Les exercices de Coutrepont se font sur des Chants donnes composés de rondes ;
ces Chants se trouvent à la fin du présent ouvrage. On en trouvera aussi une certaine quan
Uté dans les traités de Cherubin et de Bazin._ On choisira les plus courts comme thèmes
de travail.
RAC
{espèce _Note contre note.
[l * ‘ e ’ ’ , . . : ’ 1° Ce Contrepoint se compose du Chant donne et d'une partie en rondes combince avee ce Chant donne.
20 _ La 1°" mesure doit être en consonnance parfaite (58 "ou unisson).= La dernière doit être en 8" ou en
unIssOn .
3° On doit éviter, à deux parties, le retour fréquent de la 5" ou de FS",comme produisant une harmo_
nie trop incomplète.
4° _ On s’abstiendra de faire plus de trois tierces ou trois Sixtes de suite.
5° _ L'unisson ne peut se pratiquer qu'à lacet. à la dernière mesure.
6° _ Toute dissonance doit être évitée; les seuls intervalles de 3,51, 6", 8""et leurs redoublements sont
employés.
7 Les deux dernières mesures des Chants donnés étant généralement lacsus-tonique et la tonique il
linajeure.
faut, lorsque le chant est à la partie inférieure, que l'avant dernière mesure soit en 6 Si au contraire, le chant est à la partie supérieure, Pavant dermère mesure doit être en 3 moneure.
Pour éviter que toutes les terminaisons fussent semblables, Pavant dernière mesure pourrait ausst étre
en rapport de 5"
8° Bien que l'harmonie à 2 parties soit forcément pauvre et vague, on doit faire en sorte, par le choix
: < 5 Fe , : & ve des intervalles qu'on emploie, de donner Le Sentiment d'une harmonie complète et précise.
92 La méme note ne doit pas être répétée plus d’ane fois, c'est-à-dire entendue plus de deux fois
de suite.
EXERCICES
Placer le Chant donné à la partie inférieure et composer sur ce Chant 3 contrepoints différents en se ser vant tour à tour des diverses elefs afférentes aux voix. 2 Placer ensuite le même Chant donné à la partie supérieure et composer également sous ce Ghant 3 contrepoints différents. Chaque Chant donné servira ainsi de thème à 6 combinaisons différentes. = On s'exercera de cette manière sur plusteurs Chants don_ nés majeurs et mineurs jusqu'à ee que ce travail soit devenufacile et naturel. Le choix des clefs est fu cultatif; aucune règle précise ne peut etre donnée à cet égard. L'éle devra pourtant veiller à ee que les deux parties ne soient pas trop éloignées Pune de L'autre. Se rappeler aussi qu'on peut transposer le Client
; dore.
EXEMPLE COMPLET D'UN CONTREPOINT DE CETTE ESPÈCE
ee = C. D.
Il. a Cl 20404.
2°" Espèce_Deux notes contre une.
J , , ’ : et ; , 1°-Ce Contrepoint se compose du Chant donné et d'une partie en blanches combinée avec ce Chant donné.
tre . . . s . À le , .
2°_La mesure doit contenir une demi-pause et une blanche. Elle doit être en 3",en S'°ou en unisson,
et la dernière en 8°" ou en umisson.
Voici les formules de l'avant dernière mesure:
Afin d'éviter que toutes les terminaisons se ressemblent quand le chant donné est à la Basse, la syncope
peut ètre employée ercepliornettement.
à Le &
3" Le temps fort doit toujours être en consonnance, Le temps faible peut être en consonnance où en dis sonance de passage.
[A à . À ’ Le 2 . L [2
n'_ Les: 5!"et 8'consteuties entre notes réelles doivent ètre séparées par deux blanches.
Sellos 5 peuvent n'être séparées que par une seule blanche dans les cas suivants: 1° Si la seconde est
a Dire : : CT Sn ” note de passage sur un temps faible; 2° Si toutes deux sont notes de passage; 3° S1 une des deux est diminuée;
#° Par mouvement contraire sur le temps faible.
6 La relation suivante (du triton dans le mode mineur) n'a rien de commun avec celle du 4° au 3° degré du
mode majeur, que j'ai signalée dans les règles générales;
Bon.
PAG
Elle peut done, sous cette forme, ètre appliquée sans crainte.
7° L'umisson est toléré au temps faible.
RACHOAAOINAUT
EXERCICES
Comme pour le Contrepoint de la L'espèce, placer Le Chant donne 3 fois à la partie inférieure et 3 fois à da partie supérieure, ce qui donne lieu ainsi à 6 combinaisons differentes. Observer pour le reste les
meèmes prescriptions qu'en ce qui concerne nie espece.
EXEMPLES DE QUELQUES COMBINAISONS
LR EDS (EPS LE EN RS GR) ©) ET PRE GONE SSSR CD CRE MERE EE) MR RS) EN CE M) £ a — ep ESS | 5 DS DORNER ERUS) EP CES t QC) QE CES D EN EN ES
SEEN ES ES RER EEE
1) Lei Lo parie sup érieure franchit ou totervalle de Oen deux sauts, inais où observera que Pan des deux est saut dB descendant et que la partie { p 1 IMET dut Où peut forwculer ä cet égard Latour que Subantes ST dus des cas st mblables /e saut d'8""vsl descendant, la partie doit pre der ensuite pur moutementases ndantet ile le sant d'8"estus-
cendant, ele doit procéder, aprés l'interralle de 9 en deux sauts, par mouvement descendant:
H.ax C" 20404,
CONTREPOINT A 2 PARTIES. DRE 3° espèce_ Quatre notes contre une.
LE] * * = * , , = . = » * U [UOTE Contrepomt se CoMpose du Chant done et d'une partie en Hotres combinée avec ce Chant donne. DA
sa . . . . . NTTO . . tt L] ES 2° La première mesure doit contentr un soupir et trois noires, La 1 de ces noires doit ètre la 5, l'S"où
l'unisson. La dernière mesure doit ètre en S8"ou en unisson.
QUELQUES FORMULES POUR L'AVANT DERNIÈRE MESURE
3" Le mouvement mélodique de 6ninenre n'est employé dans celle espèce que dans la méme mesure
ut pendant la durée dit meme uccortt.
É A ‘ | #_ La l''note de chaque mesure doit être une consonnance, les autres penvent ètre consonnances ou dis_
sonances formant notes de passage où broderies.
5 Les Set 3! Fentre notes réelles doivent être séparées par * noires. Par mouvement contraire ve notre suffit pour Les sauner, à de condition cependant que de seconde ne se produise pas sur le temps de la
IMESUre.
à eviter,
e : PP CR 7 SAUT IPS SPA FU Entre deux notes étrangères où entre deux notes dont Ia 1°" est réelle et la 2% étrangère, les 5" sont
sauvées quand elles sont séparées par ve, deux ot trois noires.
Eutrée la A'uote réelle et et la 2% étrangère.
Bou.
Eutre deux uotes étrangères.
La mème règle est applicable si la 1est note étrangère et la 2 péelle mais 1 faut dans ce cas que cette no_ te réelle procède par degrés conjoints avt et après son émission, e’estàcdire qu'elle ait le caractère de note de passage où de broderie:
L'note étraugere, 2'note réelle procédant par degrés conjoints.
2'uote réelle par mouvement disjoint.
ü éviter.
Eu tout cas la seconde quinte ne doit jamais se produire Sur Le 1 temps de la mesicre, ut toutes deux
à la fois sr la seconde moitie:
Vote é ë : demie 5" surle Ftemps. 5e produisant sur la 2 moitié des mesures.
MauUUs. manurvuts.
Si lune des deux quintes est dinonuée.elles sont sunées, séparées par cine, deng oi trois noires ;mais la seconde ne doit pas non plus se produire sur le f{emps de la mesure.
| P | mauvais.
SES | SUR Sn ES ES | | 4 ER CS En CS ES | EST ES DOS ES 7 ES |
(E ET les quatre Hotres representeut deux accords différents, ces accords donnent QUE dniser de deuta ent deux noires.
Lavant dernière mesure ne doit représenter qu'au seul accord.
_ , . ’ , . TA 7 Lunisson est toléré, mais con Sur la note de le mestore.
à eviter. Bou.
Ou doit éviter d'y aboutir par Mais on peut quitter lu
à 3 x te le contact de seconde noinenre: uisson parce méme contact:
La formule suivante peut se pratiquer sous forme de retour à la
mème note sans pour cela donner le sentiment d'un second renversement, mails toujours sur une partie faible du temps:
(02 La note de passage et la broderie supérienre ne peuvent ètre altérées Sans provoquer une moddation.
API | | AS: pero | | | Mius la broderre tnférienre à ébrante pas la tonalité, Æ\: ae : == PO G
La
HW. « C:°29404.
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EXEMPLES DE QUELQUES COMBINAISONS
\ x OP FREE) CR mn
inde EE e- = 0 dm
4°" Espèce._ Syncopes.
= . ; , , . : dre SD 1° Ce Contrepoint se compose du Chant dore et d'une partie en syneopes, dont la 1°"moitie se trou.
ve sur le temps faible d'une mesure et l'autre sur le temps fort de fx mesure suivante:
ee É : : Ë da Ares 2° La Pmesure doit commencer par que demi-pause. Elle doit être en eonsonnance parfaite: 5%8"ou
unisson, La dernière mesure doit être en S'ou unisson.
Si le chant donné le permet, Pavant dernière mesure doit toujours contente ane dissonance syncopée:
LS JA
3° La svncope peut ètre où non une dissonanee 2 {est preférable quelle Le soit 2 Dans le cas où elle est consonnaice, elle peut procéder par degrés conjoints où disjoints.
#°— Les dissonances employées sont celles de 2%et de 4!"retardant la 3
OTIE
CE lo
returdant la 6 et de
9° retardant PSY. Elles se résolvent toujours ex descendant din degré.
Lorsque les syncopes soul à a partie inférieure, on peut, pour ne pas
+ te
les interrompre, employer la #"comme retard de fa 5, mais avec réserve à
2 parties, à cause de la pauvreté et de la sécheresse de Fharmonte:
La dissonance de 2 augmentée peut être pratiquée dans le:mode mineur: pr
5° Les 50 et KT consécutives entre Les temps faibles sont défendues. Celles produites entre les temps
forts sont permises, cependant des 8% sont mots bonnes que tes 55h cause de l'effet mou qui en résulte:
= Jible | très bon.
lol,
Ca RE ”,
tes - pos us Les 5° par mouvement contraire sont tolérées sur les temps fables:
à évier |
Dans la succession suivante : les 61° semblent retarder les 5"%et lon a l'impression
tes
de deux 5%qu'il faut éviter.
Si au contraire cet effet se produit à la partie inférieure, on a la sensation de deux accords,et l'impression
-des 5" disparait.
x , . . > L Ad : « . . à =D Quant à Punisson.il reste soumis aux règles précédentes, e'est-a-dire permis aux temps faibles, défendu aux temps forts.
Qu
6 On peut interrompre la stncope par ane demi pause où par une blanche. La blanche est préféable. Mais pour tuterrompre la syncope 1 fant avoir épuisé tous les moyens de faire autrement.LEn tout
eas on ne doit employer ce procédé que rarement dans le même contrepoint.
7° A cause de l'obligation de syncoper, on est souvent obligé de fure plus de trois livrces ou trois
sixtes de suite.
#0 On pe doit pas faire la répétition d'une note syncopée.
9 La dureté de la fausse relation de triton: É——— disparait en grande parie avec
LE
très pralicable.
F | | | (se F \d
les syncopes:
102 Relativement aux 5et aux ST non séparées par un accord étranger, suffit de supprimer l& sy
cope pour constater si la réalisation est correcte, Ainsi le passage suivant:
bon avec la continuité des syncopes, ne Lest plus si les syncopes Sont - ==
tuiterrompues:
Ÿ pr
parce que dans le cas, en supprimant les syncopes on obtient: a —
tandis que le second donne:
MH Les fautes de 5! et d'S" directes ne peuvent se produire ec
dus svucopes. Les passiges suivants et autres Sinnlures sont done très
bonus:
EXERCICES
Proceder comme précédemment, c’est-à-dire mettre trois fois Le Chant donne à la partie inférieure el trois fois à la partie supérieure,
H.a Cl! 20404.
a RTE ES
TA TUE
ou
IDR | ;
M mu l | ans sus A] | ( |
LT
9° Espèce _Contrepoint fleuri.
1°_ Ce Contrepoint est un composé des espèces précédentes (à Pexception de la 4"), auxquelles on ad_
joint des croches et des blanches potitées.
2°_ Les croches doivent toujours se succéder par mouvement conjoint, mais elles peuvent être précédées
d’un mouvement disjoint. On ne doit, autant que possible n’en pas mettre plus de deux par mesure,et elles
doivent être placées dans La 2° moitié des temps:
« éviter.
croches dans la mème mesure, ces croches doivent être réparties
Si parfois on est amené à employer
de la manivre suivante et nôn se succéder immédiatement:
admissible. KR MUUTUES.
an contrepoint le ea
On doit en tout cas être sobre dans Cemploi des croches, si Pon veut conserver
ractère grave qui distingue ce genre de composition, 302 La blanche nointée n'est usitée à deux parties que d'iove mesure à Pantre, etilest d'usage de PE
crire sous la forme svncopée par la liaison:
Les anciens auteurs Pécrivaient Souvent sous la
forme suivante inusitée aujourd'hui.
49 Les deux variantes suivantes ne sont pas considérées
comme faisant des fautes de 55 et d'S":
EE DE premiere mesure peut commencer:
4° par une demi-pause suivie d'une blanche ee —_ = 29 par une demi-pause suivie d’une blanche syncopée
3° par un soupir suivi de trois noires a ©
4° par un soupir suivi d'une noire et d’une blanche svncopée
H.x Ci? 20404.
gauche.
6° Le rvthme de deux noires suivies d’une blanche dans la même mesure
est d’un effet gauche; il ne doit être employé qu'avec une grande réserve:
LES
Ce même rythme est au contraire eæcellent siles deux noires
sont suivies d'une blanche syncopée:
7° La résolution d'un retard doit avoir Heu sur la 2° moitié de La mesure, qu'il v ait où non
une variante:
HLUENTUIS.
Ou ne doit dans aucun cas diminuer la valeur d'un retard de la facon suivante:
nr TT mure ts. RS
Le retard doit être préparé par ae blanche, non par toie notre: L É =
La résolution d'un retard peut se produire de diverses manières, soit Simplement par émission de a
uote réelle, soft en faisant précéder cette note réelle de certaines variantes:
résolution simple. résolution avec Variantes.
752 Exceptionellement une note syneopée formant 7° mineure avec la basse peut ne se résoudre que
Sur la mesure suivante; dans ce cas elle doit être brodée supérienrement:
80 La formule suivante est Souvent usitées la 4"et 61" ; La déja été parlé qui en résulte n'a ancune importance à cause de son peu de 2 de cette formule dans durée et de Ta place qu'elle oc upe daus la mesure: © | espèce en noires.
99 Les routes sont applicables selon l'espèce employée.
10° Comme pour les espéres précédentes, on peut croiser les parties, mars eæeeptionvllement,
4° La terminaison doit toujours être (ile plain chant le permet) la syncope
on forme de retard se résolvant sur fa Sensible suivie de la tonique:
12° Siune blanche est suivie de deux noires dans la mème
mesure, la 1" de ces noires peut être note de passage où broderie:
H.ax CI 203404.
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EXEMPLES DE QUELQUES COMBINAISONS
diserèteme
(D Ou n'usera qu
1" Espèce _ Note contre note.
t _ Ce Contrepoint se compose du Chant donné de deux parties en rondes combinées avec ce Chant donné.
20: La première mesure peut avoir son harmonie complète ou incomplète.
De mème pour la dernière, à laquelle ilarrive à EE
souvent de ne pas contenir de tierce:
L'avant dernière mesure doit avoir Son harmonie complète. 30 Dans les accords de Sixte la meilleure doublure est x 64, Cependant on peut en doubler la 3% et
mème la note de basse.
#2 Dans Le but de faire mieux chanter les parties, on ne S'astreindra pas à compléter tous les accords;
il en résultera une plus grande variété et une plus grande élégance,
5° En ce qui concerne Les 515 et les 8% directes, elles ne sont jamais permises entre Les parties exe trêmes. Entre Les parties autres que les deux extrêmes à la fois, elles sont soronises aux mêmes régles
que pour lharmonte.
6° On doit éviter la répétition d'une note dans deuæ parties & Lt fois.
7°- A partir du Contrepoint à trois parties on m'est plus tenu de terminer à la partie supérieure par
la tonique.
8" Les deux parties supérieures peuvent commencer par l'unisson, la 3°, la 5 où PS"; la dernière
mesure peut terminer dans Les mêmes conditions.
9% On S'efforcera de ne pas trop éloigner Les parties Les unes des @itres; l'harmonie serrée on
modérément espacée donnant toujours un meilleur résultat au point de vue de la sonorité.
1042 Pour Les autres règles concernant les 3°" et les 6!" de suite, Les répétitions de notes ete..voir la même espèce à deux parties. On observera Seulement que si lou continue les 3% et les 6" <üradtonément,
on m'en doit pas faire plus de deux de suite.
à éviter.
COMBINAISONS EN MAJEUR
| 2 a Àl
TT
3 COMBINAISONS EN MiNEUR.
ne mm Rai œ———
il | 4
EXEMPLE COMPLET DES 9 COMBINAISONS AUXQUELLES DONNE LIEU UN CONTREPOINT DE CETTE ESPÈCE.
Ml À
He CIE
2% Espèce _ Deux notes contre une.
4° Ge Contrepoint se compose du Chant donné, Prune partie en rondes, et lune partie en bla
ches. Fest Soumis aux mêmes lois que Pespèee similaire à deux parties, à Pexception de ce qui suit:
2° La répétition des blanches est toujours défendue; cependant cette répétition pourra avoir eu de lavant-dernière à La dernière mesure,
lorsqu'on rencontreræone difficulté réelle pour la terminaison:
3 On pourra ausstet seulement pour terminer, emploser la svncope:
#2 LS" directe est tolérée, pour finir, entre les deux parties extrèmes
quand la partie supérieure procède par L ton diatonique ascendant:
5° Dans la première mesure, la partie qui caractérise l'espèce, (e'estcdire ter fa partie en blanches)
tu
reste soumise à Pobligation de commencer par Punisson, 35% où PSS La terminaison n'est soumise à
aueune obligation spéciale.
62 Quand le contrepoint est à la basse, la partie immédiatement au dessus doit commencer par la tonique.
Mettre le chant donné deux fois à chaque partie, en alternant les blanches, ce qui donne siæ com
binaisons pour chaque thème.
EXEMPLE COMPLET D'UN CONTREPOINT DE CETTE ESPECE
LT
NL [lil |
il 20404.
ro QU
CONFREPOINT À 3 PARTIES 3° Espèce _Quatie notes contre une.
°- Ce Contrepoint se compose du Chant donné, d'une partie en rondes et d’une partie en noires.
Il est soumis aux mêmes lois que lPespèce similaire à deux parties, à Pexception de ee qui suit:
2° Deux 5° dont la seconde est diminuée, séparées seulement par une noire, sont permises entre les deux parties supérieures, bien que cette 5! diminuée ne joue pas ieile rôle de note de passage,et qu'elle
se trouve placée sur Le premier temps de la mesure.
Mis sé c'est la première qui est diminuée, elles doivent être séparées parie noire œumotns,etla
seconde ne doit pas se trouver sur le premier temps de la mesure.
EXERCICES
Mettre Le Chant donné deux fois à chaque partie en alternant les noires, ce qui donne siæ combinai-
sons pour chaque thème.
EXEMPLES DE QUELQUES COMBINAISONS
EXEMPLE COMPLET D'UN CONTREPOINT DE CETTE ESPECE
H.x« CU
Mélange des Rondes, Blanches et Noires.
1° Ce Contrepoint se compose du Chant donne, d'une partie en blanches et dune partie en noires.
20_ Les règles précédentes restent en vigueur, Mais comme le mélange permet fréquemment de faire deux accords par mesure, il faut établir une fois pour toutes,comme pour Pharmonie, que toute fiutte de
ste où DS séparées par un changement d'accordieziste plus.
3° Les 5° par mouvement contraire sont permises entre les Lenips forts,mais non dans les deuæ parties extrèmes.
0 _ Relativement au Chant douné, chaque partie en Contrepoint doit être conforme aux règles établies ; mais entre la partie en blanches et celle en noires, des rencontres et des rapports de dissonances peuvent se produire, siees deux parties procèdent par mouvement contraire et par degrés conjodrts, où tont au
moins par degrés conjouuts dans La partie en noires.
bou.
* x LS , | He ue , sf Ces rencontres peuvent encore se produire, mème par mouverent semblabte: 4 lorsqu'il va broderte de la noire, où encore retour sur cette noire par arpège et par mouvement contraire; 29 iles notes qui forment
dissonance sont Faune et Fautre de passage et procèdent per morement conjoint.
Retour sur lincire Retour sur la noire
par arpège et par arpège ef
Ha Cl" 20404.
af
IL est bon de faire remarquer que les rapports de 7° et de 9° qui précèdent, très praticables dans ces
. : 4 UE , RU UNE conditions, deviennent imadmissibles présentés à Pétat
de renversement, 822 COMLACE de seconde.
I nest question dans les observations précédentes que des rapports qui se produisent sümultenement à Pémission de la blanche et de La notre,car Pexemple suivant est excellent, bien£4 que la partie en noires ne procède pas par degrés conjoints aus
SHÔôt après le rapport des deux notes en 7°
bon.
ban, ' bon. MAuUruUIs.
52 Par analogie, un changement daccord peut ER DDR Sn ou me [=
cotucider avec une note étrangère à l'harmonie, dans
le cas seulement où les deux parties procedent par
mouvement contraire et par degrés conjoints, où «
tout au moins par mouvement contraire densles deux
parties el par degrés conjouts dons la partirennoires.
602 Dans les règles généralesle NB. du 7° ditque, comme en harmo_ me,les changements de position on d'état de Paccord ne détruisent pas les fautes de 505 et SU Cependant à mesure que le difficaltésse multiplient, et surtout dans Les mélanges, on pourra parfois Se départir de a NH sueur de cette roule, lorsque ces fautes seront séparées par une me
sure ent iure,
722 Dans la disposition de la première mesure, éviter que l'entrée de la partie en blanches se trouve en contact de 2uec la partie en noires. Cette mème entres en rapport de 9 _notam-
ment La Amajeure_ est très admissible.
EXERCICES
Mettre Le Chant donne deux fois à chaque partie avec les valeurs alternées, ce qui donue siæ combi
maisons pour chaque thème.
” EXEMPLE D’UNE COMBINAISON
ee
EXEMPLE COMPLET D'UN CONTREPOINT DE CETTE ESPECE
Re ne ee a mm
[J se A —""
e + À Ë Hu ff
ce
CONTREPOINT A 3 PARTIES 4° Espèce _ Syncopes.
1° Ce Contrepoint se compose du Chent donné, d'une parte en rondes et dune partie en syncopes.
D CT TT
défendu, Punisson fe Q
“= Les harmonies suivantes, peu usitées des anciens, peuvent cependant être employées atilement.
vie
5° Bien que le retard de la 3° par La 4 dans accord de 6% n'ait pas l'accent
d'une dissonance ,on peut pourtant l'emplover pour ne pas interrompre les syncopes:
H.x Ci! 20404.
60 L'accord de Alf et 64 peut être employé avec préparation de la 4 à la fin du Contrepoint, mais
seulement comme retard et dans la forme suivante;
7° Malgré la difficulté qui résulte de Pemplot des Svneopes, on doit S'efforcer de ne pas faire plus de trois tierces de suite dans les deux parties en rondes.
S° On emploiera avec réserve la sineope formant le retard de Ia basse doublée de l'accord de 6! du 3 | À l
et du 7° degré du mode majeur.
faible,
92 Dans les espèces svncopées, on peut S'affranchir de Pobligation de commencer la partie enContre-
point par PS", la 5! où l'unisson.
100 Les autres règles données pour la même espèee à deux parties restent en vigueur.
EXERCICES
Mattre Le Chant donne deux fois à chaque partie,en alternant Les svncopes,ce qui doune siæ Combinai-
Sous pour chaque theme.
EXEMPLE COMPLET D'UN CONTREPOINT DE CETTE ESPECE
A M EU
is
CONFTRÉEPOINT A SPARIDIES.
Mélange des rondes, blanches et syncopes.
fCe Contrepoint se compose du Cheont donne, d'une partie en blanclies et d'une partie en syncopes.
22 Dans ce mélange les dissonances de 24,7% et 9%. employées dans la partie en svncopes, font auel.
quefois leur resolution sir oc autre accord que celui qu'elles paraissent annoncer.
3° L'accord de 7% son 1° ct <on 3° renversements peuvent être souvent et heureusement emploves.
“Les régles précédentes restent en vigueur.
EXERCICES
Mettre Le Chant donne deux fois à chaque partie. en alternant les blanches et les svncopes, ce qui donne siæ
COoMmPOUUSONS pour chaque theme.
EXEMPLE D'UNE COMBINAISON
0 Warquer da prsls i Wesbre que fes Hitfi te augipeutereut, la sévérité des regles dimiourra,
EXEMPLE COMPLET D'UN CONTREPOINT DE CETTE ESPECE
FRAC UE
Mélange des rondes, noires et syncopes.
1° Ce Contrepornt se compose du Chut done, d'une partie en noires el d'une partie en syncopes. 202 Ainsi que je Far dejà fuit observer, à mesure que les difficultés se mulüplient, la sévérité des regles
peut être legerement attenuée en ce qui concerne les fautes de 3515 et dés, éest-a-dire que, dans les imeet les 8 entre les noires et les rondes, sont tolérées, séparées par deux ou trois
trs .)
linges de ce genre.les mesure et di tr
noires, à Fexception de celles qui sont produites entre la 1 “noire d'une
re noire où la 2
noire de la mesure suivante.
3 Les autres regles précédentes restent en vigueur. EXERCICES.
donne siæ com-
Mettre le Chant donné deux fois à chaque partie, noires et syncopes allernées, ce qui
binarsons pour chaque theme.
EXEMPLES DE QUELQUES COMBINAISONS
(1) Das les espèces difficiles. où peut comme cu le voit ici faire denx accords dans la 1 mesure.
Où voit aussi da partie d'Alto commeeer par da 33 la difficulté de Lespèce A Véléqance du mouvement mélodique autorisent ectte licenc
(2) Cette réalisation peut se pratiquer sivomme duns le eus présent, kuréselution Se fait sur due autre note que P B'éut si les parties procèdeul par mouvemeut coutrair jutut, mais /rés “xceplionrll ment,
H. «a Cl" 20404.
EXEMPLE COMPLET D'UN CONTREPOINT DE CETTE ESPECE
H.& Ci
5""Espèce_Contrepoint fleuri.
US a 3 manieres de pratiquer ce Contrepoint.
La 1 comprend deuæ parties en rondes etre en Contrepoint fleuri.
La 2° est un melange d'roe partie en rondes une en blanches etroue en Contreponnt fleuri. La 3° <e compose d'une partie en rondes et deux en Contrepouut fleuri.
20 _ Lorsque le Contrepoint est fleuri dans une seule partie, les deux autres parties en rondes ne donnent pas faire plus de trois tierces où trois sites de suites et si le Contrepoint est fleuri dans deux parties, ces
deux parties ne doivent pas non plus fure, plus de trois tierces où trois sixtes de suite.
392 Dans Ha 2% et la 3% manière de pratiquer ee Contrepornt,
on peut mettre le point apres une blanche.
an peu moins bon
parceque il y a plus de eroches.
3 _ On doit ètre tres Sobre de
croches et n'en pas mettre plus de deux | |
doivent être emplovées.comme précédem-
par mesure dars la mème partie: elles ne Ne
ment, que dans la 2° partie du temps.
5° - Les deux parties en Contrepoint {fleuri peuvent
entrer toutes les deux dans la 1 mesure avec des va-
leurs différentes, mais est plus élégant de Les
faire entrer successivement dans les denæ pre-
5 , . : mières mesures. Dans ce cas. la partie qui entre dans
la seconde mesure n'est plus soumise à obligation de
commencer par {el ou tel degre.
692 Lorsqu'il y a deux par- Pa 2 : ARE 2 = =: LP Es lies en Contrepoint fleuri, Pune De
des deux peut être une ronde ncis 'EA noi dans deu inestres Sue- Ne —————— re — = ——— = -
# = = "a CPsSUTES RES GE Les = — DE: __—— =
= F bon | “4 GT Re
“et SYS directes, les rogrhus précédentes donnent étre apphqueess ce-
1% Pour la correction absolue des 5 pendmt, dans les passages difficiles et dans les parties autres que Los deuæ extrêmes, elles. peuvent être
tolerees SI Proc des deux procede par degré ConjoUnt.
8° Le rythme de deux noires au début d’une
mesure, suivi d'une blanche non syncopee, n'a plus d'iaconvénient St tue cottre partie émet la 4° BXS
noire de Lt mesure.
9% Toutes les autres règles précédentes restent en vigueur, selon l'espèce dont on se sert.
EXERCICES
Avec le Contrepoint fleuri dans une seule partie, et avec le mélange de rondes, blanches et fleuri, mettre le chant donné deux fois à chaque partie, ce qui donne siæ combinaisons pour chaque thème.
Aec le Contrepoint fleurt dans deux parties, mettre le Chant donné une fois seulement à chaque partie,
ce qui donne trois combinaisons pour chaque thème .
EXEMPLE DE QUELQUES COMBINAISONS
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{Espèce = Note contre note.
Tous les principes concernant le Contrepoint de la même espèce à trois parties restent en vigueur pour | | a
celui-ci. On + ajoutera la faculté de pratiquer, mais avec réserve, Prouisson entre Le Ténor et la Basse.
EXEROICES:
Mettre Le Chant donné une fois à chaque partie, ce qui donne Heu à quatre combinaisons pour chaque thème. reste toujours entendu que Félève doit Sexereer sur chaque espece avec des Chants donnes majeurs
el mineurs jusqu'à ce que ce trait lui soit devenu facile et naturel.
EXEMPLE COMPLET D'UN CONTREPOINT DE CETTE ESPECE
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Les règles établies pour la même espèce à 3 parties doivent servir de guide. {
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(1) À partir du Contrepoint à 4 parties a rigueur de la règle interdire © plus de 3 tierers de cuite.
mélodique de la partie qui uit le Coctrepoiut.
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CONTREPOIENTAA 24 PARTIES:
3°" Espèce __4 notes contre une.
Les regles établies pour a même espèce à 3 parties restent en vigueur pour celle-cr. EXERCICES.
Mettre le Chant doune 3 fois à chaque partie smires allernees.ce qui donne /2 combinaisons pour chaque theme.
EXEMPLES DE QUELQUES COMBINAISONS
#8 9? = = Er Es es Eee ER — Er [Ni —— © TERMS Le OR e) ET { a ——, CD. ES s—- Ce here CD.
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è ne += à À 4°" Espèce _Svncopes.
1° On doit toujours S'efforcer de compléter les accords; cependant, porr éviter une fuute grave et si lon , È AM :
n'a pas d'autre moven, on peut exceptiounellement les écrire incomplets. 2° Dans Les cas difficiles,une des parties en roudes peut faire entendre, simultanément avec Les SYucopes,
deux blanches dans la même mesure:
EXEMPLE MONTRANT EN MEME TEMPS L'EMPLOI D'ACCORDS DISSONANTS
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3" Rappelons que l'accord de 5° diminuée peut ètre employé
lorsqu'il est le résultat d’une SYUCope à la Passe.
y Les autres règles de la même espèce à 3 parties restent en vigueur.
Mettre Le Chant donne 3 fois à chaque partie, SFHCopes alternées , ce qui donne 12 combinaisons pour chaque theme. : :
EXEMPLES DE QUELQUES COMBINAISONS .e
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Mélanges.
I peut y avoir plusieurs mélanges donnant lieu à de nombreuses combinaisons:
Rondes, blanches, noires.
Rondes, blanches, Sy COpes.
Rondes , noires syncopes.
Rondes, blanches, noires syncopes.
Le dernier résumant Les trois autres, il suffira de S’exercer Seulement sur celai-l, en observant les re gles suivantes:
f'_ Les noires et les blanches combinées avec les syncopes permettent fréquemment Pemplot de deuæ accords par mesure.
2" est bien entendu de nouveau que si les 5"%et 8!" sont séparées par un aecord étranger Les fiat tes oeæistent plus.
lt
32 I suffit dans cette espree de den on trois noires pour sauver les 3 et les 85, à condition tou
tefois que kr seconde ne se produise jamais io le noire de le mesiur.
“'—Les autres règles précédentes restent en vigueur.
5° Les parties donent entrer autant que possible successnement. EX:
EXERCICES
Mettre Le Chant donné une fois à chaque partie, en alternant les valeurs ,ce qui donne Les 4 combinaisons
siüivantes pour chaque thème:
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9 Espèce __ Fleuri dans une, deux et trois parties.
(Toutes les règles établies précédemment ainsi que celles de Pespèce Similaire à 3 parties suffisent pour
bou.
la présente espèce.
Rappelons qu'on peut emplover Ta valeur de ronde assez fréquemment,
Lorsqu'il y à au moins deux parties fleuries. Rappelons ausst que | à deux parties en mouvement peuvent se rencontrer en dissonance, à la con
dition que toutes deux procèdent par degrés conjoints.
EXERCICES
Pour Le Contrepoint fleuri dans une et dans deux parties, mettre Le Chant donné trois fois à chaque par Lu, valeurs alternées, ce qui donne 12 combinaisons pour chaque thème. Pour le Contrepoint fleuri dans trois parties, mettre Le Chant donné une fois Seulement à chaque partie,
ce qui donne quatre combinaisons pour chaque thème.
AVEC LE CONTREPOINT FLEURI DANS
EXEMPLE COMPLET
CLSC
L'élève doit S'exercer longtemps sur ces différentes espèces de Contrepoint fleurt à 4 parties, notam
ment sur da derrière, où le Contrepomt est fleuri dans trois parties. ,
a ë * S re £ CR » : , À Je I faut arriver avec cette espèee, à acquérir la simplicité, la pureté, la belle Ligne mélodique ete 0 . . Ë = \ »
téret polyphonique soutenu dans toutes Les parties. Aueror travailne peut servir davantage 4 assoc plissement de La main et ne peut mieux préparer à létude de ta Fugue. On ne saurait done trop SX
appesantir.
Mélanges .
Divers mélanges donnaut Heu à un très grand nombre de combinaisons penvent se pratiquer avec le Con. trepoint fleurr.
Rondes, fleuri, blanches noires.
Rondes, fleuri, blanches, syncopes.
Rondes, fleuri, noires, syncopes.
L'élève peut s'exercer sur ces différents mélanges qui ne présentent pas plus de difficultés que Les précé
dents.
le »
CONTERPOINE ANS PARTIES:
Note contre note et fleuri.
D NP DT Re
1° Les règles des mêmes espèces à # parties restent en vigueur. Y ajouter seulement les atténuations sui.
| vantes:
2°-Dans l'espèce en rondes ,une note peut être répétée deux fois, c'est-à-dire entendue trois fois de Suite, 3° I suffit de deux ou trois noires,ou de valeurs équivalentes, pour sauver les 515et les 8" à condition
| toutefois que la seconde 5! où la seconde S'Parrive pas sur le temps fort de la mesure. h—Excepté à la première mesure, les croisements sont tolérés partout, x compris la dernière mesure. 5° Rappelons qu'on peut faire des rondes dans le Contrepoint fleuri,mais qu'autant que possible on m'en doit pas fure plus de deux de suite dans la même partie, 6° ILest bien entendu que les diverses atténuations concernant Pespèce fleurie, et motivées par Paugmen_ | tation du nombre des parties ,ne sont valables qua fur et à mesure que ce nombre est atteint peur si
te de L'entrée successive de celles-ci.
} | I devra être tenu compte de cette observation, qui sera également applicable co Contrepoint à 6,7 : ets parties.
à rx ’ * EXERCICES.
Dans tous les Contrepoints à 5,6,7 et 8 parties, mettre Le Chant donné une fois à la basse, une fois ur milieu et une fois à la partie supérieure.
Deux espèces seulement sont usitées: Rondes dans toutes les parties et Meuri dans toutes les parties, ex ceplté celle qui contient le Chant donné.
METRE
He
CONTÉEPOLNEMANGMPARTIES
Note contre note et fleuri.
, x DS : - + .
1 Mémes règles qu'à 5 parties. Y ajouter seulement ce qui suit:
2 Par mouvement contraire, les Set les 5 sont permises sur les temps forts où fiibles entre tou
tes Les parties, caæceplé Les deux extréimes. 3% Deux quintes, dont la seconde est dümuusre, sont permises. ‘— Lunissou est permis quand il arrive par mouvement contraire on oblique.
5 Les 5! et les S'S directes entre les deux parties extrêmes restent soumises aux règles précédentes.
Entre les autres parties, elles sont permises sur tous les degrés, par mouvement conjoint où disjomt.
EXEMPLE COMPLET, NOTE CONTRE NOTE
EE — =
ak
| (0) ô on Ÿ | |
rl
CD. o a ————_— —— EEE o 43 = a ES a — = a ———— : REA" { a — C. D. ———— RAR ses =s—
H. y Ci 20404.
D 'RRIREIR DR HT TAUMNTI
EN din HE LEE al ML | il Î + : AU LIRE DEP BILEL
© ES a — — nm 2 e = — Line ol Es DEUX EXEMPLES CONTREPOINT FLEURI
RE
M. &« Ci"
- CT RSR Je gi) 9 AT am TE
! vi | ju à | M | St
HN UN Il Do ST DUBCRDE RE ni
En RS HE PS Em — pe = en ee peut sv pratiquer en croisement et eu valeur de noire, si cette partie procède
œ — [5] | [ru = = de B + œ An 3 ns = © ET o | Mr | TN RES = Hi [] || A Q s Re Lu es [1 E © | | z o es + [ Il 7 = = _ = E | [l = Li (| E ui = ui | :
| | Ë = | = | Il 53 Ü ae Ji = Ÿ qui 28 | ty ee e} d 2e | HS _Hi 2 ui il NL [EU th a £ nn R us ssss Messe bre pit et ON, is Se ZÈ = >
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Note contre note et fleuri.
Lelcs règles sont les mêmes qu'à 6 parties, à l'exception de ce qui suit: Eu re : 0
DOS Tele par mouvement contriure sont tolérées entre toutes Lex parties.
3°_La 5!'directe est tolérée dans Les deux parties extrèmes quand Re partie supérieure procède par degres
. . L] . ’ & conjoints et que Pharmonie repose sur un des bons deurés.
4" _ LL S''directe est tolérée, en montant et en descendent entre des deu parties extrèmes, pour terminer, sur l'accord de la tonique.
5 On peut faire entendre à la fois la note qui retarde et de note retarder, à la condition toutefois quil y ait entre elles une distance d'au moins une 97, produite par mouvement contraire el conjoint,
EX
Les changements de position
parees par LOUP OMHENSUrE.,
7 Entre les deux parties les plus graves seulement on peut aller
de EST a runisson et réciproquement:
8° L'unisson est toléré, par mouvement semblable ascendant, entre
6 De à : EX:
deux parties, si lune des deux est la basse et Fautre la note sensible;
9° Dans Le Contrepomnt fleuri de ces deux espèces, la valeur de rondes pourra être plus souvent employée que dans les espèces précédentes et plusienrs fois de suite dans La méme partie. Cela devient même nécessüre. afin d'éviter qu'avec un aussi grand nombre de parties Sans cesse ei mouvement, le Contrepoint ne devienne sautant ef ne perde de La gravité de style qui doit caractériser ce genre de composition. 102 Lintervalle de 6!'maj. est toléré.
H'_Onne devra, bien entendu,user de toutes Les licences ci-dessus Siunalées qu'une la plus crande sobrite
possible.
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REMARQUE SUR LES VALEURS CHOISIES ET À CHOISIR POUR LES THÈMES DES CHANTS DONNES.
Si jusqu'ici j'ai fait choix de la valeur de rondes pour établir les {thèmes des Chants donnés, eestque cette valeur se prète plus qu'auenne autre à la réalisation des combinaisons variées que présentent Les diverses espèces de Contrepoint que nous avons étudiées jusqu'ier. Ce n’est pas à dire qu'on ne puisse $’exercer sur des Chants donnés composés d’autres valeurs, par exemple celle de ronde pointée (mesure à 3) ou celle de deux rondes (mesure à 4). À
L'élève ne peut que profiter en reprenant quelques uns des Contrepoints précédents, et en S'y exerçant,sous la forme du Contrepoint fleurisavec ces nonvelles valeurs, dont nous allons du reste nous servir exclusivement
pour le Contrepoimt à deux chœurs.
H.& Ci? 20404.
CONTREPOINT FLEURI A 8 PARTIES ET A 2 CHŒURS
Ce Contrepoint offre un intéret tyès particulier en ce qu'il forme à fa fois un tout, et que ce toutes sub divisé en deux groupes indépendants, de quatre voix chacun, se répondant, S'alternant, Sunissant enfin et se confondant dans une plénitude de sonorité remplie de majesté et de grandeur.
Chacun des deux chœurs doit, pour ainsi dire, former une harmonie complète se suffisant à elle-même.
Pour que Peffet soit vraiment imposant, il ne doit pas + avoir de solution de continuité, e'est-à-dire qu'un des deux chœurs ne doit jamais terminer une période sans que Pautre chœur ne vienne en quelque sorte se souder à lui par des entrées partielles ou totales. 2 {ne faut pourtant point considérer cela comme une con_ dition absolue.
Les deux chœurs peuvent commencer en alternant, mais généralement ils commencent ensemble, se Sépia
rent, puis se réunissent pour la concluston.
On peut exercer à cette forme très noble de Contrepoint avec des Chants donnés formant la basse de chacun des deux chœurs, ou sans Chant donné.
Les règles sont les mênies que pour le Contrepoint fleuri à 8 parties, avec cette distinetion que les va leurs sont d’un caractère plus large et appartiennent, comme on l'a remarqué plus haut, aux mesures Let à Le sentiment peut, doit même avoir un caractere plus moderne; les marches d'harmonie y peuvent être em_ ployées; les modulations sont plus fréquentes, et la cadence finale comporte presque toujours une 4l°et6tr, dans Les conditions antérieurement prescrites.
On voit que, tout en conservant le style sévère du Contrepoint que nous avons pratiqué jusqu'ici, il y à uu pas en avant vers Pémancipation et vers Part moderne, pas que La Fugue nous aidera & franchir tout-a-fuit.
L’éléve doit exercer assez longtemps sur cette espèce de Contrepoint; elle lui offrira un intérêt qui attachera beaucoup Son esprit et qui contribuera à la fois à Passouplissement de sa main et à Pélévation
de son style.
EXEMPLES
1UCHOŒEUR.
CHOEUR
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On voit par les deux exemples qui précèdent quel intéret offre cette espèce de Contrepoint, combien Les parties peuvent se mouvoir avec souplesse el indépendance, quel aractère 1 convient de lai donner, ei l'effet puissant qui doit résulter à Pexécution d'une telle disposition vocale. _C'est Part Choral dans toute
sa splendeur.
On peut écrire à un plus grand nombre de parties = quelques maîtres Pont fait mais Peffet n'en est pas
plus grand et on peut dire que c'est presque toujours au détriment de la pureté de Pécritare.
EXERCICES
S'exercer avec des Chants donnes d’abord, qui serviront de basse à chacun des deux chœurs,et ensuite
sans Chant donné, c’est-à-dire en composant toutes les parties.
FIN DE LA {'f PARTIE.
QS
IMITATIONS
On appelle Pnitation la reproduction à un intervalle quelconque, par une partie, d’une période, d’un
fragment proposés par une autre partie, La partie qui propose S'appelle antécédent ; l’autre, conséquent.
Antécédent.
Le conséquent ne répond pas toujours complètement à Pantécédent et peut devenir antécédent à
son tour.
A HO RO OU Te NU TOTNTESESS Eese Conséquent._ Antécédent. 2222 DaLtielthneseeec-cesss
L'imitation est régulière quand les intervalles qui la composent sont eæactement semblables à ceux de la partie qui a proposé, e’està-dire quand.on répond par exemple à une 3° majeure par une 3° majeure, à une 2° mineure par une 2° mineure, ainsi de suite; elle est irrégulière quand cette condition mexiste pas
et qu'on répond par exemple à une 2% mineure par une 2% majeure, ete...
[y a plusieurs sortes d’imitations:
12 L'imitation par mouvement semblable.
2° L'imitation par mouvement contraire.
32 L'initation par mouvement rétrograde.
42 Limitation par augmentation.
5? Limitation par diminution.
62 L'imitation par contretemps.
_IMITATION PAR MOUVEMENT CONTRAIRE, À 2 PARTIES
Cette imitation est régulière où irrégulière, selon que le rapport des intervalles, comme il a été: dit plus haut, est exactement Semblable où non.
Pour faciliter Le travail de ces imitations, on établit des gammes en sens inverse qui sont un guide sûr
et qui indiquent ce que doit être Le conséquent par rapport à Pantécédent:
GAMME POUR IMITATION RÉGULIERE, PAR MOUVEMENT CONTRAIRE
Eros. re
D el
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EXERCICES
A partir d'ici jusqu'à la fin des imitations à deux parties, 1! suffira que Pélève fasse tot exemple de éha_ que espèce, afin de savoir en quoi consiste ce travail, qui est plutôt un travail de patience et de combinai_ sons qu'un travail purement musical. Dans certaines compositions on peut pourtant trouver Putilisation heureuse de ces ressources, st elles sont employées discrètement et mises au service de thèmes saillants et caractéristiques.
LIMITATION PAR MOUVEMENT CONTRAIRE RÉTROGRADE, À 2 PARTIES
Tout ce qui précède applique à cette imitation, qui peut se faire, soit mesure pur mesure, soit période par période. On imite la phrase ou le fragment de phrase en commençant par la dernière note et en rétrogradant jusqu’à la première par mouvement contraire. Les exemples suivants en feront comprendre clairement le mécanisme.
Dans ces travaux d'imitations, on peut quelquefois faire dépasser aux voix, dans une limite modérée, leur tessiture ordinaire.
H.& Ci? 20404
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On remarquera que ce quiprécéde ne concerne que Pimitation par mouvement contraire rétrograde;celle par mouvement semblable rétrograde est moins difficile à traiter et peut se pratiquer avec tous lesintervall les; uousen voyons ci-dessous un seulexemple,sutfisant du reste pour en montrer Eicontexture à Pelève.
EXEMPLE D’UNE IMITATION IRREGULIERE PAR MOUVEMENT SEMBLABLE RETROGRADE, MESURE PAR MESURE.
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EXERCICES. -
Faire, comme il vient d’être indiqué, un exemple de chaque espèce d'imitation par mouvement con
traire rétrograde. Quant à celles par mouvement semblable rétrograde, Péléve peut également Svexercer, bien que présentant une difficulté moindre
SU _IMITATION PÉRIODIQUE
Cette imitation est celle dont il a déjà été question au début de la seconde partie, c'està-dire où le core
séquent ne répond qu'à une partie de l'antéceédent, et peut même devenir autécédent à son tour.
Voir Pexemple que j'ai donné plus haut, page 73, auquel on peut ajouter Les deux exemples snivants
de Cherubini:
_IMITATION CANONIQUE
L'imitation canonique n’est autre chose qu'une imitation se continuant sans tnterruplion jusqu'à la Coda, et mème se continuant à Pinfint par une combinaison permettant de revenir toujours de la fin au com
mencement. On a appelé ces sortes d’imitations du nom général de: Cœnons.
L'imitation canonique est finie, lorsqu'elle se termine par une Coda; elle est tifinie lorsqu'elle peut recommencer sans S'arrèter jamais. Les imitations ä tous les intervalles, donnés comme exemples au com mencement de cette seconde partie, Sont en réalité des imitations eanoniqtes finies. Hest mutile den rez
donner ei de nouveaux modèles. FEsuffit de présenter une combinaison d'imitation canonique infinie.
EXEMPLE D'IMITATION CANONIQUE INFINIE
EXERCIGES:
Faire un exemple de chacune des imitations dont il vient d'être parlé: par augmentation, par domi mution, par Contretemps,üulterrompue, périodique, canonique iifüue. Si cela est nécessaire, Peélève pourra augmenter le nombre des exercices imdiqués el Jusqu'à ce que sa
main soit devenue souple et habile dans le maniement de ces diverses combinaisons.
Or vapeut-être iei une petite négligence, qui peut du reste s'expliquer en supposant deux accords: celui de Fa et celui de BR
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Imitations à plus de deux parties.
Toutes Les espèces d’imitations que nous venons détudier peuvent trouver leur emploi à un plus grand nombre de parties. La plupart, comme je Pai observé déja et comme on a pu le voir, ne présentent guère qu'un intérèt de combinaisons. L'élève peut et doit cependant Sv exercer (ce qui précède lui fournit les éléments de ce travail). Mais nous nous bornerons à traiter ici des imitations principales présentant unintérèt musical réel, c'est-à-dire:
À 1° À 3 parties, avec deux parties en imitation sur un Chant donné. 2° À 3 parties, avec imitation canonique dans les trois parties (e'està-dire sans Chant donne). 3 À parties, avec deux parties en imitation sur un Chant donné et une partie ad libitum. #7 À 4 parties, avec trois parties en imitation sur un Chant donné. 5° À parties, avec imitation canonique dans les quatre parties. 6 A 5,6,7et8 parties, avec et sans Chant donné et avec toutes les parties en imitation, où en x
mélangeant des parties ad libitum.
Comme curiosité, on pourra lire à la fin de ce chapitre un Contrepoint régulier en initation inverse contraire, à huit parties el deux chœurs, extrait du Traité de Cherubini. On verra Jusqu'où peut aller Part de la combinaison, mais on verra aussi qu'une telle musique est plutôt faite pour Les veux que pour les oreilles.
Pour faire toutes les imitations qi comportent Chant donné, je prends simplement deux thèmes
d'Azzopardi, consacrés par Pusage, et très propres à ce genre de travail L'élève Sen servira également
pour les exercices qui lui seront indiqués. Voiei ces deux thèmes:
_ A 3 PARTIES, DONT DEUX EN IMITATION SUR UN CHANT DONNE
EXEMPLES
A L'UNISSON. res
SSL ©
On a pas d'inconvéuieut commencer ces imitations sur le premier temps; néanmoins, le début par un Silence est presque toujours préférable, Nous le faisons ici pour dounvr à Pélève des exemples de tout ee qui est possible.
À LA 6" INFÉRIEURE. a
Ge — ET ES EN PET EPS ES PME CR RE CT PT A GS PS A LS PE ES En OI © M 5 = RÉ CN ES SC EE D SD ES GS ES ES ES EE 9
Q [| | BF EBSE) [!
Dans l'exemple précédent, au Signe ©, on voit limitation interrompue pendant toute une mesure; cette mouivre de procéder est eæcellente. On peut également, comme on Fa remarqué à deux parties, Im tervertir le rôle de chaque partie en faisant du conséquent Fantécédent, el vice versa. Ges observations
sont applicables à toutes les imitations qui vont suivre; je ne les renouvellerai done pas.
EXERCICES
Faire une imitation à Punisson, une à chaque intervalle supérieur et inférieur, et une à PK'Sense servant,
comme nous Pavons fait dans les quatre exemples précédents, des deux Chants d’Azzopardi.
(OiVoiciun exc: ple où, pour prolonger Pimitation le plus loiu possible, la répétition de la note qui forme retard est d’un excellent effet, el parbutement permis:
H.& CIF 20404.
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Re ponse Inverse contraire,
THEMI ES
ji H | UD ï. EE © OL N 9 À
lève S'exercera sur les cinq espèces précédentes; il devra faire plusieurs exemples de chacune d'elles que ce travail lui soit devenu familier et facile.
_A 5,6,7 ET 8 PARTIES, soit
ad Hibitum, avec où sans
_— Fe = œ = … ë = À SAN A — ù Fe “ SE 2 s 441 | = = EE == = [ fi - æ Pa — = Fr Es Le] LL LT [l = = = - LT TT] a = D.
- D: Cod nt
H.à& Cir 20404.
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Lest du reste facile
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enégligence de réalisation (deux Yes)
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omme th suit:
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PARTIE
CDONDEEPOINT DOUBLE ,FRIPLELET), QUADRUPLE:
La caractéristique de ces Contrepoints est la possibilité de renverser les parties qui les composent, de maniere
que chacune d'elles pisse devenir à son tour, et sans inconvénient pour la correction de l'harmonie, 1°,
SA IUE
j OÙ
4° partie selon Le nombre employé.(En ce qui concerne certaines espèces de Contrepoint triple et quadruple, la rigueur de ce principe nest pas absolue; ilen sera parlé en temps opportun).
Les différentes especes de ces Contrepoints se décomposent ainsi qu'il suit:
QUE
(4e id.
SE td.
(FLE ul.
epoint double a ls
à la 9e aa AU Lt FA EN ES à la 43:
7° -Contrepoint double à la 144"
go id. a (A A5"
9° _Contrepoint triple et quadruple à PS" 10° il. à La 40° (hf 2e id. ae
Des règles spéciales seront données pour chaque espèce, mais 1lconvient de présenter les observations générales suivantes:
Les différentes parties dan Coutrepoint double, triple où quadruple, doivent, autant par les valeurs des notes que par le contour mélodique,se distinguer le plus possible les unes des autres, de manière que, à l'audition l'oreille les percone et les reconnaisse facilement.
Le stile est celui du Contrepoint fleuri; comme dans ce dernier Contrepoint, les parties doivent entrer suc
Cessivement.
SAT ; ur
Les croisements ne doivent être pratiques qu'avec une grande sobriété e{ non Sans raison, parce qu'ils ne produisent au renversement aucun changement, soit dans les mtervalles, soit dans la disposition respective des parties.
Dans les Contrepoints autres que ceux à PS", est quelquefois nécessaire d'altérer les imtervalles eu les renversant.
Dans certaines especes de ces Contrepoints,non les meilleures, ou ne peut éviter Fasage des dissonances au temps fible.
Le mouvement diatonique, exelusivement adopté jusqu'ici, devra toujours, et de beaucoup ètre préféré pour les études qui vont suivre; il donne de la gravité et de la noblesse au style. Cependant, on pourra se servir, avec reserve, du mouvement chromatique, dont on fera bientôt an usage assez fréquent dans li Fugue. Cest un achemi-
nement.
Lorsqu'on usera du genre chromatique,
ou lorsqu'il aura retard, [a son renversement la
AU
5" diminuée et augmentée pourront
1 ; à . ; étre employés sans préparation.par degrés COTE
Joints, el présentés comme il suit:
RENVERSEMENT. ET ele a = = = j
Des rangs de chiffres seront établis pour chaque espèce, afin que léleve se rende compte immédiatement des intervalles qui seront obtenus par le renversement, et puisse ainsi éviter facilement les Incorrections.
Un assez grand nombre de ees Contrepoints donne des résultats per satisfitisants pour l'oreille; il est
souvent préféruble de les éviter: ceux à FPS", à la 10 et à la 12°, sont les seuls vraiment bons et presqu'exclu-
Sivement usiles.
Je montrerai cependant les antres avec la manière de les pratiquer, l'élève ne devant rien ignorer de ce qui constitue la technique de son art.
Certains auteurs mdiquent des combinaisons qui ne sout que des transpositions de notes et non des renverse
ments. Nous m'attacherons pas d'importance à ces combinaisons, qui n'offrent aueun interêt reel.
H.& Ci 20404.
On pourrait fure les exercices de ces Contrepoints sur des Chants imposés, en rondes ou autres valeurs, mais i il me parait preferable que leleve compose lui-méème le thème sur lequel il établira ensuite le Contrepoint. Je ne donnerai done pas de Chants donnés spéciaux .
CONTREPOINT DOUBLE
Contrepoint double à l 8".
{Ce Contrepoint se compose de deuæ parties ne devant jamais être éloignées Pane de l'autre de plus d'une 8°
L'une des deux parties est le thème sur lequel ou sous lequel se construit le Contrepoint .
La partie supérieure doit pouvoir devenir partie mférieure et vice versa: c'est la ce qui constitue Le Contrepotit double, dont Fessence même est le renversement des parties.
2°_ Pour savoir de quelle mamière on peut emplover les différents intervalles, nous plaçons deux rangs de
chiffres, de Pas, qui montrent ce qu'ils deviennent au renversement:
D RE EDEN MEET EE
308" et l'unisson Ces deux der-
doivent ètre employés
avee modération, pour éviter la pauvreté, mais leur usage est bon au début et à la terminai-
niers exemples montrent en ou-
tre emploi de la 2det de la 7° préparées el ré-
Son.ou encore sous for-
RENVERSEMENT
solues.
HIe S\ neopee:
49 _La 5! devenant 4! au renversement,ne
peut ètre employée, sinon comme dissonance
préparée et résolue, on comme note de passage
ou broderie .
La mène remarque concerne {a 2
59 Si l'on dépassait PS" onu si l’on faisait des
croisements (voir ce que je dis plus haut au sujet des croisements), les intervalles ne changeratent
pas au renversement; or le bu poursuivi etant précisément l'aspect nouveau que done le ren-
. PE . one + G Q = RES ES versement, on doit éviter ces dispositions: ASE MENT) = = se = = = F :
THÈME
RENVERSEMENT
On peut mettre les parties à un diapason different sans que pour cela la nouvelle disposition qui eu résulte puisse être qualifiée de penversement (Voir la remarque faite précédemment à la fin des observations générales ):
ou
ou Ta à AIS: | : == ds Æ
Eu eftet.
qu'on dispose Dr
dinsi:
Paspect ni:
où méme qu'on ( Le transpose dans 1
Subit ancune modification réelle.
un autre lon,
Je ne présentera donc à Favenir que les véritables renversements et je ne renouvellerai pas ces observations. Daus l'exemple qui précède, on voit à la 4° mesure, le Contrepoint dépasser les bornes de F8, mais pour une
durée très courte; dans ces conditions, cela na aucun inconvénient.
AUTRE EXEMPLE
1 va à la 7° mesure un passage chromatique parfaitement bon, et que élève pourra imiter, avec discrétion, dans les exercices qui suivront.
I est bon de faire remarquer des à present que est spécialement avec cette espece de Contrepornt double que sont fus des Contre-sujets de Fugue, éestà-dire les parties accompagnant harmoniquement le sujet, et devent se prèter Qu renversements. Où comprendra dès lors Fimportance du Contrepoint double à Foctave et Ductilité pour Lélve de Sy exercer longuement.
RENVERSEMENT
RENVERSEMENT
EXERCICES
Faire douze Contrepoints doubles à 8" et les présenter, comme dans les exemples, sur trois lignes, avec le ren-
versement. H.4 Cie 20404
Contrepoint double à la 9°.
{_Le Contrepoint double à la 4° est nn des plas imgratss iPoffre peu de ressources et est très peu usite. I se différencie da précédent en ee que les deux parties qui le composent sont bornées par la 9 au lieu de l'être par JISNE
Pour le reste, ce qui a été dit aux observations générales et à propos du Contrepoint double à Fest applicable ici, dans Et mesure qui peut concerner cette espèce.
20 Voici les series de chiffres qui doivent <ervir pour le Contrepoint double à la 9": LD TNA D 20007.
dub Je 6H AS 0er
est Pintervalle principal et que.seule. elle peut étre emplovée sans préparation, puisque
30_On voit que la 5'
QD
l'unisson donne au renversement la 9%: a 3° donne la 73 la 61 donne la 413 F8 donne la 24.
Je vais montrer lt manière de préparer et de résoudre tous les autres intervalles.
utiisson. seconde, tivrce, quarte,
—1+- = — RENVERSEMENT. = = ES
RENVERSEMENT
On voit à la 2'
RENVERSEMENT
EXERCICES
Faure quatre Contrepoints doubles à la 9%et les présenter comme on Pa fait précédemment.
(1) Deux q Les entre temps forts « faibles, sép res par uue où plusieurs notes, soul permises. (2) Etant dl la difficulté exceptionnelle de ce Coutrepoint, les dissonimecs ne sont plus tenues dy occuper où temps eutier Comme dans le Coutrepoint fleurs: S peuvent ctre pla ces sur let ps faible et occuper qu quitrt de mesure,
H.& Cl! 20404.
Contrepoint double à la 10".
4° Ce Contrepoint est un des plus usités. La distance qui sépare les deux parties ne doit pas dép Sser la 10.
29_ Séries de chiffres appheables au { | MR s ARE CROSS METEO 10; Coutrepoint double à la 10°: 110: POMRS ER EG TRS MANETTES 0-1
30_ Ces chiffres montrent qu'ils ne faut faire ni deux ticrces, ni deux sites, ni deux dixièmes de suile, parce que le renversement donnerait deux 85, deux 51°, où deux unissons .
Voici comme on doit préparer et résoudre Fax 24,
LÉ LON NT CE EN ACT
RENVERSEMENT
EXEMPLES DE CONTREPOINTS DOUBLES A LA f0".
Faure 8 Contrepoints doubles à la 40°.
L4, ———— L 4 DE = 7 RENVERSEMENT. En : _ a |
Contrepoint double à la 11°.
4% Dans ce Contrepoint, d'ailleurs peu usité,la distance qui sépare les deux parties ne doit pas dépasser la 41°
20_ Series de chiffres applicables au RARE 3 UE D. "G:. 13 Bu MOLSEL: Contrepoiut double à la 41": ET 10-00 RTE GE A Sn OR TE
3°_ L'intervalle principal de ce Contrepoint est la 61° qui, seule, peut être employée sans préparation. C'est par conséquent de cet intervalle qu'il faudra user dans la 4%et la dernière mesure. i
Voici a manière de préparer et de résoudre les autres intervalles :
seconde. tierce. quarte. quinte.
unisson .
RENVERSEMENT
H.àx Cie 20404.
EXERCICES
Faire 4 Contrepoints doubles à la 11.
RENVERSEMENT. —Z
Contrepoint double à la 12°.
1°_La distance qui sépare les deux parties de ce Contrepoint ne doit pas dépasser la 12". 2°_Séries de chiffres applicables au { 4, 2, 95,14, Ds 16,270 018309 M0 CTI Contrepoint double à la 12°: ) 49. 11,540: 9.8; 27,160, CAS OO
Où doit préparer et résoudre la 2%, la 4, la 61, fa 7e, la 9tet la 11". Ex:
le e LAS QE ste.
E——— ES
se iticme.
sn, TRS “prete
RENVERSEMENT. -
EXERCICES
RE —
Faure 8 Contrepoints doubles à la 12°.
— RENVERSEMENT. Jerre = =
H,& Ci! 20403.
Contrepoint double à la 13°.
1° _ Ce Contrepoint, beaucoup moins usité que celur à PSY, à la 10! où à la 12", offre cependant quelques ressources,
20 Voici les séries de chiffres AND PS AE RS MORTE O7 eTOE s (0E 41: 19: 43. dont on se sert pour l'etablir: 45. 42. 11 : 10-988 : FAR : LES PE Loan 1.
50 _On voit que deux sixtes de suite donnent deux 8" au renversement: on ue peut done les employer.
La 7e pouvant être résolue, ne doit être employée que comme note de passage où broderie,
Voici comment on peut pratiquer les autres intervalles, dont la résolution aura lieu nécessairement sur la 6t, 8 où Punisson.
RENVERSEMENT
SJ CR,
RENVERSEMENT. — : = ee
EXERCICES
Faire 4 Contrepoints de cette espèce,
Contrepoint double à la 14.
4°_Ce Contrepoint, très ingrat, est fort peu usité.
20_ Voici les séries de chiffres dr -0., 54 0:17 0800 A0 M0 5155 qui le concernent: 144. AS AS TOR ERA GUN CAS AS PONT
3°_La 3° et la 51°, ainsi qu'on le.voit, sont les deux intervalles principaux sur lesquels les autres, préparés, doivent se resoudre:
Deux tierces de suite, devenant au renversement des 515, doivent être evitées.
Voici comment les autres intervalles peuvent être présentés, avec leur préparation et leur résolution:
pe gite
(EE 11! ‘ RENVERSEMENT. È —
H.x% Ci! 20404.
RENVERSEMENT
EXERCICES
Faire 2 Contrepoints de cette espèce,
Contrepoint double à la 15°.
Ce Contrepoint n'est autre que le Contrepornt double à F8": les règles Sont les mêmes; le seul point qui Îles
différencie consiste en ce que celuiser peut dépasser les bornes de FS'Cet Sétendre jusqu'à la 15°.
EXEMPLE
RENVERSEMENT : _ = SO TE A L'AIGU. — fo « s LE HR SE THEME H@ 2272: 2 Être: = Adi EST] 6 ES
CONTREPOINT. Re -6 19 Her G e eo É
EXERCICES
Faire quelques Contrepoints de cette espèce, c'est-à-dire dépassant PR".
H.x Ci 20404.
NT
CONTREPOINT TR
points doubles.
à des Contre
ceux à la 10%et à la 126 m'offrent guére, JUS
a Ps'e résultat de lad jonction de
atre parties; le plus usité est celui s
sons factices
verra, que des combu
point est a trois et qu
Contr
Ce
comme on le
tave.
à l'Oc
iple et quadruple à
repoint tr
Cont
doivent pouvoir
servent pour celui-ci; toutes les parties
être absolument correcte.
‘point double
Contrt , . . . s s& r'enVersel SAIS qUe l'harmonie cesse jamais d
S établies pour le
ro Le)
Burle
Les re
ant donné.
Il sera bon de s'y exercer avec et sans (
Voici des exemples des deux manières,
À QUATRE PARTIES SANS CHANT DONNE
(PIERRE Æœ
On pourrait obtenir encore d’autres renversements partiels, les Parties A, B,C,D restant en place à tour de rôle, et les trois autres alternant entre elles.
Cependant, on ne doit employer que les combinaisons de nature à ne pas faire outrepasser les Timites des differentes VOIX . +
EXERCICES
Faire des Contrepoints triples et quadruples à F8"; avec et sans Chant donné, jusqu'a ce qu'on les fasse avec facilite. C H.& Ci! 26404.
tof
, et ne contenant aucune dissonance, sinou les passagères. En
AUTRE MANIERE DE PRATIQUER LE CONTREPOINT TRIPLE ET QUADRUPLE A L'S
Il suffit de construire un Coutrepoint double, ne renfermant nt deux 3% nt deux 615 de suite, procédant
ajoutant à un Contrepoint ainsi établi une 3% au dessus de la partie supérieure, où aa dessus de la partie
toujours par mouvement contraire où oblique
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Contrepoint triple et quadruple à la dixième.
On doit observer les règles du Contrepoint double à la dixième et employer le mouvement contraire et oblique; avec un Coutrepoint double obtenu de cette manière, on en obtiendra an triple en renversant
la partie supérieure d'une 10% au grave, où la partie inférieure d’une 104 à aigu, et un quadruple en
faisant ces deux opérations Simultänement.
EXEMPLE D'UN CONTREPOINT DOUBLE À LA {0° QUI SERA TRANSFORME ENSUITE EN TRIPLE.
TRANSFORMATION EN CONTREPOINT QUADRUPLE
Comme ou le voit, est l’adjonction de la tierce qui justifie la dénomination de Gontrepoiut a la 10; car les
correcte.
harmonie
4 Use \ | » | "0 . . . .
renversements ne peuvent se faire qu'à PS; encore fautil choisir ceux qui donnent une
Faire deux Contrepoints doubles à la 10! susceptibles d’être transformés en triples et en quadru-
ples; faire la transformation avec quelques manières de presenter les renversements à l8:" (la 1! mesure
suffit comme indication.)
H.& Cie
Contrepoint triple et quadruple à la 12°
les du Contrepoint double à la 12°, et employer le mouvement contraire et
On doit appliquer les r
Avec un Contrepoint obtenu de cette maniere, on en obtiendra un triple en ajoutant une tierce
oblique.
LES
Faire deux Coutrepoints doubles à Ta 121 susceptibles d
transformation avec quelques manières de présenter les renversements (la 1 mesure suffit comme indicatiou).
AAC
Remarques.
J’appelle de nouveau l'attention sur le peu d'intérêt réel que présentent les derniers Contrepoints dont nous venons de nous occuper, qui ne sont composés que de Contrepoints doubles, auquels on ajoute des 37° supérieures ou inférieures, et qui n'offrent, ainsi qu’il a été dit plus haut, que des combinaisons factices, puisqu'elles ne sont pas toutes susceptibles de véritables renversements. Ces successions ininterrompues de 3 ne pourraient du reste se supporter longtemps sans amener, avec leur fadeur naturelle, une extrême fatigue et un grand ennui.
Done, les bonus Contrepoints triples et quadruples sont véritablement, et seulement, ceux à l'8 dont toutes Les parties sont renversables. C'est avec ceux-lx quon fait les Contre- Sujets de la Fugue, qui va faire l'objet de la # partie de cet ouvrage.
Après en avoir étudié et médité consciencieusement les trois premières parties; après en avoir fait tous les exercices indiqués, l'élève doit être armé pour Pétude si mtéressante de la ÆRugue, par laquelle nous allons continuer et terminer.
Avant d'aborder cet important sujet, je veux montrer, à titre de curiosité, une série d'exemples du Père Martini, qui feront voir l'usage qu'on peut faire en certains cas des différents Contrepoints que nous venons d'étudier dans cette 3° partie.
L EXEMPLES
Coutrepornt.
- SU Contrepoint à F8! au dessus.
H.& Ci£ 20404
Coutrepoint. Coutrepoint à la 3° au dessus par mouvt contraire.
Thome à la 4lau dessus.
Contrepoint à la 5 au dessous.
jou reconnaitra facilement, 2 Je ue Siguale eutré toutes que celte arrivée sur Punisson
(1) Ces Coutrepoiuts renferment quelques incorrections 4
par mouvemeul ref.
H.& Ci 20404
Thème à la 6! au dessus
Thème à la 4! au dessus.
be
Coutrepoint à la 3% au dessous.
Contrepoint à la 6% au dessus.
EE
Thème à PS au dessus, retarde.
Fc:
Ha Ci 2
APERÇU GÉNÉRAL
k La Fugue est une composition où tous les éléments et les artifices du Contrepoint peuvent et do: ent “trouver leur place, en même temps que d’autres artifices qui lui sont particuliers et qui sont souvent d’une allure plus libre et plus moderne.
de La Fugue n’est point une œuvre d'inspiration, bien que l’imagination et l'invention y puissent jouer un grand rôle; c’est surtout une œuvre où l’art de la facture et du développement logique est poussé à son _ extrème limite.
Les thèmes d'une Fugue doivent être présentés, combinés de toutes les manières possibles et on doit pouvoir “en extraire tout ce qu’ils sont susceptibles de fournir.
{ Les plus beaux modèles de ce genre de composition ncus ont été légués par J.-S. Bach. Il y a mis à la fois une ordonnance, une force, un respect de la tonalité et une fantaisie admirables, que personne n’a _ égalés depuis.
…__ Onne peut pas dire qu'une symphonie, une sonate, un trio, un quatuor, etc., soient de la Fugue, … mais on peut affirmer que ces œuvres en sont les transformations modernes et qu’il y a entre les dévelop- ….pements d’une Symphonie et ceux d'une Fugue, beaucoup de parenté dans le fond, sinon dans la forme.
" Cherubini a dit que tout morceau de musique bien fait devait avoir « sinon le caractère et les formes, “du moins l'esprit d’une Fugue ». Cela est vrai. Il ne peut donc y avoir de meilleure étude pour un jeune - compositeur. IL y apprendra à présenter et à développer ses idées avec puissance, souplesse et ingéniosité.
…_ Le style sévère de la Fugue ne peut faire tort à son imagination. S'il sait se mouvoir avec facilité dans un cercle restreint, que sera-ce lorsqu'il aura le champ libre et que toutes les audaces lui seront rmises?
- Ai-je besoin de donner des exemples et de dire que Beethoven, Mozart, Mendelssohn, Schumann, Wagner, C. Franck, Brahms, pour ne citer que des morts, ont été fortement nourris de ces grandes et «solides études? Ai-je besoin de dire qu'on le sent dans leurs œuvres? Ai-je besoin encore d’ajouter qu'aucun compositeur ne peut s'attaquer avec succès à la symphonie, à l’oratorio, à la musique de chambre, aux formes les plus nobles de la musique en un mot, s’il n’est familier avec toutes les ressources du Contrepoint _et de la Fugue? |
#4 Ceci dit, je vais tächer de montrer de quels éléments se composent les Aifférentes parties d’une
Fugue, de les analyser et de dire ce qu’ils doivent être relativement les uns aux autres.
Voici d’abor:l leur énumération, avec explication sommaire :
_ A°Le Sujet; 2 La Réponse; 3° Le ou les Contre-Sujets; 4° La Coda; 5° Le Divertissement ou Épisode; Le Stretto; T° La Pédale; 8° Le Nouveau Sujet; 9 Les Parties libres.
IMÈE/SUJER
Le Sujet est le thème que choisit le compositeur, avec lequel et autour duquel viendront se combiner us les autres éléments de la Fugue. Le Sujet doit être court, caractéristique, ne pas moduler hors des tons oisins et se terminer dans le ton de la tonique ou de la dominante.
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2° LA RÉPONSE La Réponse n est autre chose que le Sujet établi, suivant certaines règles, dans le ton de la dominante.
La fixation de la Réponse donne souvent lieu à des hésitations, à des erreurs même. Plusieurs versions ou interprétations différentes sont quelquefois admissibles. J’essaierai de guider sûrement l'élève
sur ce point délicat.
8° LE CONTRE-SUJET
Le Contre-Sujet est un second thème qui accompagne le Sujet toutes Les fois que celui-ci se fait entendre.
Il doit être en Contrepoint double afin de pouvoir se renverser et se placer à quelque partie que ce soit. Il peut subir parfois de légères modifications dans l'intérêt de la disposition et de la pureté de l'harmonie.
Il est nécessaire, pour obtenir de la variété dans les rythmes, dans les valeurs et dans les contours que le Contre-Sujet ait une physionomie toute différente de celle du Sujet, sans que pour cela il y ait divergence dans le style.
Il peut y avoir plusieurs Contre-Sujets; dans ce cas, chacun d’eux doit être, ws-à-vis des autres, et aussi vis-à-vis du Sujet, en Contrepoint double, afin que tous les renversements soient praticables.
4° LA CODA La Coda se compose de quelques notes qui sont parfois nécessaires pour combler le vide qui existerait entre la dernière note du Sujet et l’entrée de la Réponse. Le compositeur se sert souvent du dessin formé par ces notes comme élément de développement.
5° LE DIVERTISSEMENT OÙ ÉPISODE
Le Divertissement est à proprement parler la partie libre de la Fugue. I] sert à en relier les diverses autres parties. Le compositeur choisit à son gré tel élément, tel fragment, tiré soit du Sujet, soit du ou des Contre-Sujets, soit de la Coda, etc. et le combine avec lui-même, ou avec d’autres fragments, en forme d’imitations, de marches (1), de canons à deux ou plusieurs parties, à des intervalles quelconques, de Contrepoints doubles, triples où quadruples.
Le fragment choisi peut être employé avec ses valeurs ordinaires, ou pien ces valeurs peuvent être traitées en augmentation, en diminution, ou encore par mouvement contraire, etc.
C’est dans les divertissements que la science, l’ingéniosité, la fantaisie peuvent se montrer avec
toutes leurs ressources.
6G"LE STRETIO
Le Stretio est la partie de la Fugue où les artifices les plus intéressants viennent peu à peu s’accumuler et se serrer, ainsi que l'indique le mot stretto. *
On fait entrer d’abord, si on le peut, la Réponse à un point quelconque ua Sujet (pas trop éloigné
cependant), et on rapproche toujours cette combinaison jusqu’à ce que la Réponse devienne le canon naturel du Sujet. 6
On peut faire aussi le Stretto de la Réponse, ainsi que celui des Contre-Sujets.
I faut faire remarquer que beaucoup de Sujets ne comportent pas de Stretto véritable (le canon du Sujet et de la Réponse); dans ce cas, on se contente de faire des entrées et de les serrer le plus habilement
possible.
LA PÉDALE
La Pédale, generalement placée à la partie grave, est une note tenue (dominante ou toniyue) sur laquelle se déroulent diverses combinaisons : sujet et réponse en strelto, marches harmoniques, imilations, canons, etc.
Quelquefois une Pédale courte précède le Stretto, mais la vraie place de la Pédale grave de dominante est dans le courant du Stretto, vers la fin de la Fugue.
_. La Pédale de tonique se place genéralement tout a la fin; elle est comme le couronnement de l’édifice, mais elle n’est point obligatoire.
BE Aucune Pédale, au reste, n’est obligatoire uans une Fugue; cela dépend de la contexture, de l'étendue, de l'allure génerale de la composition.
_Je ne parle pas des Pédales supérieures ou intérieures qui n'ont pas le caractère de celles dont il est question ici et qui n’ont toujours qu’une durée fort restreinté.
Sur la Pédale, on est quelque peu affranchi de la rigueur des régles; nous œrons plus tard dans quelle mesure. |
(1) Les marches symétriques devront être expisy ces avec une grande réserve et ne pas se prolonger, de mamière que la Fugue ait une allure toute différente de la Jecon d'harmonie.
Un
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! Quand le Sujet ne se prête pas à une grande richesse de combinaisons, ou quana on veut augmenter cette richesse, on introduit quelquefois, un peu avant le Stretto, un nouveau Sujet pouvant se faire entendre avec le premier, ayant lui-même des allures toutes différentes de celui-ci, ayant aussi son Contre-Sujet et … se prétant à des développements intéressants pouvant se combiner avec les éléments du premier Sujet el … du premier Contre-Sujet.
On obtient ainsi une variété tres grande dans l’unité.
D REMARQUES DIVERSES: HARMONIE USITÉE
Fe Avant de parler plus en détail de chacun des éléments dont je viens de faire une analyse sommaire, k je vais donner le plan général d'une Fugue ordinaire à 4 parties et à un Contre-Sujet.
Je n'ai pas la prétention de fixer d’une manière absolue la forme de la Fugue; elle ne peut l'être rigoureusement. Il y a cependant certains points essentiels sur lesquels il est indispensable d'attirer … l'atténtion et qui sont le fond même de ce genre de composition. Ce sont ces points que je vais indiquer _ spécialement.
Le J'ajoute que le style vocal, étant le plus difficile à traiter, sera adopté exclusivement pour l'étude et le © travail de la Fugue.
| De - Le style instrumental offre, en effet, plus de facilité, l'étendue de chaque partie étant presque _ illimitée, tout au moins à l’aigu, et le choix des intervalles n ‘étant, pour ainsi dire, restreint que par le _ goût. Le style vocal est donc plus propre à amener la souplesse, la correction, la sobriété, l'élégance et la pureté.
Be. Si Je choisis la Fugue à 4 parties et à un Contre-Sujet pour établir un plan général, c’est qu’elle - représente le type le plus communément usité.
# "4 Toutes modifications nécessaires seront indiquées plus tard selon leur opportunité.
Fa Je dois dire aussi que l'harmonie usitée dans la Fugue, même rigoureuse, est moins restreinte que
— celle du Contrepoint. Elle a une liberté relative d’allures, que justifie ïe genre chromatique dont on fait
un usage fréquent, el la contexture même de cerlains sujets; par exemple : Ée' L'accord de 5'* diminuée et ses renversements, l’accord de 7° diminuée et ses renversements, peuvent É: ÿ [ee praliquer sans Dove
# L'accord de 7° dominante et ses renversements, à l’exception du 2°, peuvent aussi se pratiquer avec WA préparation de la 7°, ou de la fondamentale (mais préférablement de la 7°). #
Quant aux autres accords, on n’en doit faire usage qu’avec préparation de la dissonance, sauf toujours peur le 2! renversement, qui reste proscrit s’il contient une note formant quarte juste avec la basse.
PLAN GÉNÉRAL D'UNE FUGUE À 4 PARTIES
Le Sujet est tout d’abord exposé var une partie, sœt seu, soit accompagné de son Contre-Suet.
: La Reponse suit immédiatement dans une autre partie ayant une tessiture différente : par exemple, . si ie Sujet est proposé par le soprano, la Réponse devra être faite par l’alto ou par la basse, et non par le ténor, dont la tessiture est semblable à celle du soprano.
La Réponse doit être également accompagnée de son Contre-Sujet.
3 Ensuite le Sujet et la Réponse se font entendre dans les deux parties qui ne les ont pas encore exposés, toujours conjointement avec leurs Contre-Sujets.
Les parties qui ne font ni le Sujet, ni la Réponse, ni les Contre-Sujets, sont des parties libres qui complètent et enrichissent l'harmonie, mais seulement après leur première entrée obligatoire.
Ces quatre entrées : Swyet, Réponse, Sujet, Réponse, forment ce qu’on appelle l'Exposition.
Entre la 2° et la 3° entrée, on peut faire un très court épisode, sorte de Coda amenant de nouveau ie Sujet; mais je crois préférable, dans la plupart des cas, de faire les 4 entrées successives sans aucune interruption.
L'Exposition a une très grande importance; elle installe fortement les thèmes; elle détermine le caractère, le rythme et l'allure générale de la Fugue. 4%
Beaucoup de maitres font une Contr'Exposition séparée de l'Exposition par un Divertissement. Cette Contr' Exposition commence alors par la Réponse suivie du Sujet, dans deux parties différentes où ces éléments n'ont pas été encore entendus. Le Contre-Sujet accompagne toujours le Sujet ou la Réponse. Mais le plus souvent il est préférable de ne pas faire de Contr'Exposition, afin d'éviter la monotonie. ‘3
Après cette première partie de la Fugue, qu’il y ait Contr'Exposition ou non, un Divertissement assez développe est indispensable pour amener le Sujet dans le mode majeur ou mineur relatif, lequel est suivi de sa Réponse; ensuite il faut produire et séparer par des Divertissements toujours de plus en plus intéressants le Sujet dans les deux autres tons relahfs. 3
Si l’on introduit un Nouveau Sujet, c'est dans un de ces deux tons relatifs qu’il convient de le présenter: le nouveau sujet est alors substitué à l’ancien et devra pouvoir se combiner plus tard avec lui. “2
Peu à peu de nouveaux épisodes, faits avec des éléments toujours divers, amènent un repos sur la 4 dominante, pouvant lui-même être précédé d’une courte Pédale. (Ce repos, du reste, ainsi que la Pédale, est facultatif.)
Ici se place le Stretto, qui peut se pratiquer de diverses manières :
Au lieu de faire de suite le canon naturel du sujet et de la réponse, qui existe presque toujours dans la pensée de l’auteur du sujet (nous avons dit pourtant que beaucoup de sujets n’en comportaient pas), on peut réserver cette combinaison pour plus tard et imaginer pour le début du stretto des entrées de la réponse à un certain point du sujet et réciproquement, en ayant soin cependant d'éviter que le début du Stretto ne ressemble à une nouvelle exposition, c’est-à-dire d'éviter que les entrées soient trop éloignées les unes des autres, et qu’il y ait interruption du sujet avant l’entrée de la réponse et réciproquement. ;
Pour justifier le mot Strelto, on doit, si le sujet s'y prête, répéter ce procédé, en rapprochant de plus en plus les entrées et en les séparant par de courts épisodes, présentant toujours eux-mêmes un intérèt plus vif.
Le Contre-Sujet peut, comme le Sujet, être traité en Stretto.
Les épisodes ou divertissements faisant partie du Stretto doivent être de plus en plus vivants, chaleureux, serrés.
Là, le Sujet en augmentation, en diminution, par mouvement contrare, etc., peut être combiné avec le sujet en valeurs naturelles ou avec le Contre-Sujet. Là aussi, si l’on a introduit un nouveau sujet, il faut s’efforcer de pratiquer toutes les combinaisons dont il est susceptible, avec les éléments primordiaux de la fugue; mais tout cela sans longueurs inutiles et sans monotonie.
Arrive alors la Pédale, sur laquelle se peuvent faire des canons, imitations, etc., tirés des différents thèmes qui ont servi à composer la Fugue. Cette Pédale est, du reste, comme toutes les Pédales, facultative.
Une certaine liberté d’allures, comme nous l’avons dit déjà, est admise, surtout dans le Stretto, sur Ela Pédale et vers la fin de la Fugue, mais toujours en restant dans le style et dans le caractère des thèmes.
La terminaison peut se faire sur une Pédale de tonique ou tout autrement. Le Stretto ne doit pas occuper plus du tiers environ de la Fugue.
Telles sont les lois générales concernant la forme et le développement d’une Fugue. Je le répète, je ne les donne pas comme absolues, mais seulement comme pouvant servir à guider l'élève dans cette étude difficile. Ainsi, par exemple, il est très admissible : de supprimer le Sujet dans un des deux derniers tons relatifs; d'introduire dès le début une partie libre, non en Contrepoint double, mais susceptible cependant de se combiner avec le Sujet et de servir de thème à des développements; de faire entendre, dans le dernier ton relatif employé, le Sujet sans être accompagné de son Contre-Sujet, de modifier légèrement le Contre- Sujet, si cela est utile pour la bonne conduite des parties et la pureté de l’harmonie, etc.
Les modulations doivent être sobres; en aucun cas on ne doit faire entendre le Sujet dans un ton autre que l’un des tons relaüfs.
On ne doit pas non plus répéter une combinaison déjà entendue.
Je ne parle pas de l'élégance de l'écriture; je rappelle seulement qu’il faut éviter la lourdeur, et qu'une partie ne doit jamais se laire si elle n’est destinée à rentrer d'une façon intéressante.
Il est nécessaire, maintenant, de revenir sur les principaux éléments dont j'ai parlé plus haut, d'en compléter l’analyse, de traiter à fond la question de la Réponse, des Contre-Sujets, ete., etc.
Quand j'aurai fourni toutes explications utiles, je donnerai des exemples montrant comment on peut composer les différentes parties d’une Fugue; puis, enfin, des exemples de Fugues entières à 2, 3, 4 parties et plus.
Il est bien entendu que je ne traite ici que de la Fugue d'école ayant sa forme déterminée et non des morceaux en style fugué ou des Fugues d'imitation plus ou moins régulières, lesquele, bien qu'émanant de la Fugue, en sont pour ainsi dire les enfants émancipés. Ils forment la transition entre la Fugue d'école et la Composition libre
CERT 7
Le Sujet:
Sile Sujet ne se porte pas dès Le début de la tonique à la dominante, ou de la dominante à la tonique; Silne commence pas par la dominante et n'offre trace d'aucune modulation au ton de la dominante,
on dit que lu Fugue est réelle. Ex:
Dans le cas contraire elle prend le nom de fonale. Ex:
LS
Tous les sujets ci-dessus sont combinés de manière à fournir an sfrefto en canon de la Réponse sous
où sur de Sujet, comme on le verra plas loin. Je vais maintenant présenter quelques sujets qui en sont dépourvus.
On comprendra facilement que le compositeur qui veut S'affranchir de cette contrainte puisse donner à son Sujet une allure plus Hibre, plus dégagée, plus indépendante, puisque rien ne vient entraver la tournure mélodique qu'il lui plait de choisir. On peut done dire, sauf nombreuses exceptions,que les plus beaux
sujets, et les plus caractéristiques, ne fournissent pas Toujours ce stretto. Ex:
BACH
H.& Ci 20403.
La Réponse.
Nous avons dit que la Réponse n’est autre chose que le Sujet établi suivant certaines règles dons Le
ton de La dominante.
Voici ces règles, suivies de Remarques importantes:
S'il Sagit d'une fugue réelle, la réponse se fait rigoureusement, note pour note, dans le ton de la dominante.
S'il s'agit d’une Fugue tonale, plusieurs potnts sont à observer:
1 Quand Le Sujet commence par la tonique, liRéponse doit commencer par La dominante, eU quand
il commence par la dominante, laRéponse doit commencer par La tonique. Ex:
Début du Sujet. Réponse. Début du Sujet. Réponse.
ton. doi. doi. # ton.
2° Sile Sujet se porte franchement, dès Le début, de la tonique à la dominante où réciproquement,
la Réponse doit se porter de Ta dominante à la tonique où réciproquement. Ex:
RÉPONSE
auxquels sujets on DE
doit répondre par: nie
RÉPONSE
auxquels sujets on PE
Ÿ ee = = — doit répondre par: A
Pour les Sujets comme les suivants, ne se portant pas dès Le début de la tonique à La dominante on
réciproquement
à CI 204043.
REPONSE. RÉPONSE
3% Sile Sujet ne commence ni par la tonique ni par la dominante, on doit répoudre à la tonalité de
la tonique par celle de la dominante et réciproquement. Ex:
SUJET. RÉPONSE. SUJET. RÉPONSE. SUJET. RÉPONSE. En | == = EE
# Dans Le courant du Sujet, on doit toujours aussi répondre à la tonalité de la tonique par celle de la dominante et réciproquement, à moins que ces tonalités n'aient un caractère tout-à-fait passager,
auquel cas on répond simplement et eæmactement par Les mémes ditervalles, comme par exemple:
SUIET. pass. | RÉPONSE.
5° Quand le doute peut exister sur la présence où non de modulations dans le courant d’un Sujet, . ou sur le point précis où elles se produisent, on doit donner la préférence à la Réponse qui fournit le
contour le plus naturel.
1"! REMARQUE. Les modifications apportées à la Répouse S’appellent mutations.
Plusieurs mutations peuvent avoir lieu pendant la durée d’une Réponse si le Sujet mo-
dule plusieurs fois de la tonique à la dominante où réciproquement.
2" REMARQUE. Si le Sujet comporte un stretto en canon, la Réponse devant donner ce canon, il devient assez facile dans la plupart des cas, de la déterminer après un instant de réflexion et de
recherche.
Je dis dans la plupart des cas, car il arrive parfois que la vraie Réponse ne concorde pas PU P Ï
tout-à-fait avec le stretto; le Sujet suivant de Monsieur Massenet le démontre visiblement:
La Réponse est:
mais en faisant le stretto
il faut supprimer le ré 4.
H.& Cir 20404.
[faut observer aussi que, en se basant uniquement sur Le stretto pour établir la Réponse, on pourrait faire fausse route. Supposons en effet, ce qui est possible, que l'élève voie le
stretto de ce Sujet comme ceel:
il se trompera S'il fait la Réponse avec cette version, qui n’est pas tonale. On ne doit donc S’appuver sur cette 2! Remarque qu'avec une certaine réserve.
3° REMARQUE. Sile Sujet contient des modulations passagères à des tons relatifs, la Réponse doit, sur
ce point encore, suivre le sujet dans ses contours.
Prenons les Sujets donnés plus haut et cherchons en les Réponses en analysant notre travail d’après
les règles et les remarques ci-dessus.
Les trois premiers étant des Sujets de fugue réelle, n'offrent aucune difficulté, et il faut y répon-
dre rigoureusement. Ex:
SUJET
STRETTO FOURNI PAR LA RÉPONSE
Ce Sujet se portant dès Le début de la dominante à la tonique, il faut répondre en allant de la tonique à la dominante; puis répondre en mi à toute a suite du Sujet qui est en La. Iny a donc qu'une seule
mutation: celle du début. Ex:
On remarquera le passage cuis de la 2! a la 3° mesure, auquel il faut répondre par af Le
parce qu'il n’y a pas de modulationymats site Sujet avait la forme suivante:
iv aurait deux mutations, et on répondrait à La ma par mi la. Ex:
FORME
24e FORME.
H.& Cie 20404.
118 SUJET
Ven sol. Ar
Dans ce Sujet, dont le début est en sol, il peut v avoir doute sur le point précis où la modulationen ré
se produit; en effet on pourrait Panalvser ainsi:
PRET nl em on sol.
ete.; où encore: ete.
Or ces deux versions manquent tout-ifait de grâce; c'est dans des cas semblables qu'il faut se guider sur le contour mélodique et faire intervenir Le goût; nous aurons alors comme Réponse:
RÉPONSE
en ré. I [
en so =
el comme stretto:
SUITE Re mas en r omen]
en ut. en sol. TRS
On pourrait encore comprendre la seconde mutation ainsi: == ,inais on voit combien le con tour mélodique x perdrait. a
Le stretto est le suivant:
i à SUJET. en la. ut ti.
2 Ph
Ge Sujet comporte trois mutations et moffre pas de difficulté spéciale d'interprétation au point de vue de Ex Réponse, les modulations étant indiquées très franchement. Voici done la Réponse et Le stretto
qu'elle fournit:
RÉPONSE, D ae à 1e CT SG
en mi. en la.
STETTO.
L'entrée de ce Sujet, seule, donne lieu une mutation, puisqu'il faut au débat répondre à la dominante par la tonique, et qu'à partir de la Seconde note le Sujet est en sol jusqu’à la Fin, ce à quoi il faut répondre
en ré,et ce qui donne la version suivante:
PHP
enre.
STRETTO FOURNI PAR LA RÉPONSE
Comme pour le précédent iln'y a
que la mutation du début:
La seule mutation que comporte la Réponse est à la fin de la dernière mesure:
H.x Cie 20404.
La Réponse de ce Sujet ne comporte
SUJET. : , que la mutation du début:
RÉPONSE. SUJET. Ilen est de même pour celui-ci,dont la Réponse est: RÉPONSE.
SUJET
La première mesure commençant par la dominante if faut v répondre par la tonique; la seconde &-
tant en mi, il faut répondre en si:
RÉPONSE
Une seule mutation
SUJET: s er.
S'impose au début:
RÉPONSE
Dre La première mesure contient deux mutations qui s'expliquent facilement:
RÉPONSE
Enfin pour ce dernier,une seule mutation au début:
Je ne suis entré dans aucun détail pour ces derniers sujets, tant les réponses S'imposent d'elles-mêmes.
Je vais maintenant donner plusieurs sujets dont la fixation de Ta réponse offre certaines difficultés:
SUJET. Î 2 3 m 5 [ 6
COST
Ce Sujet donne lieu à deuæ mutations: celle de la première mesure est facile et ne provoque aucune re
marque; le point précis où doit commencer la seconde est diseatable; en effet elle peut avoir lieu dans la
quatrième mesure. Ex:
où du 4% au 2©temps de la 5% mesure. Ex:
H.& Ci? 20404.
Cette deuxième version est admissible, mais on doit donner la préférence à la première, dont la tour
nure est plus élégante, plus franche, plus tonale, plus mélodique. La réponse sera done:
en mi p.
= ; : . DS ES à 5 :
Ce Sujet comporte deuæ mutations: la première 2 4 ne donne lieu à aucune obser_
vation; la seconde pourrait à la rigueur avoir quatre interprétations différentes,ce qui donnerait, à partir
de La quatrième mesure:
EX
On doit évidemment fixer son choix sur la deuæième ou la froisième, comme étant d'une tournnre plus mélodique. On remarquera aussi en leur faveur que ces deux versions permettent au canon du stretto
* de se prolonger plus longtemps.
1 2 3 + SUJET: en mi b. en Si b. = en mi b.
en si D. en ni D. un si
Cependant je préfère la suivante, dont la tournure est plus élégante, plus musicale; elle s'explique du reste très bien, car on peut considérer la deuxième et la troisième mesure du Sujet comme restant en mi b, le La 4 de La deuxième mesure n'étant en réalité que la broderie du si et ne déterminant pas à proprement
parler une modulation:
À propos du monvement chromatique que renferme la troisième mesure de ce Sujet, on observera que: lorsqu'une mutation se produit à un point quelconque du Sujet où se trouve un mouvement chromatique,
on doit répondre à ce mouvement par la répétition de L& mème note. Ex:
SUJET. RÉPONSE
È _— SUIET. : 2. 3 À un
La meilleure Réponse de ce Sujet est:
RÉPONSE
Cependant la seconde mutation pourrait avoir lieu après la troisième note
de la quatrième mesure, ce qui produirait pour cette mesure:
Pour terminer,ilest nécessaire de constater que certains sujets, fort rares d'ailleurs, ne peuvent a-
voir leur réponse conforme aux principes établis. Je donnera comme exemple un Sujet de M. Gevaert:
dont ja seule réponse
musicale possible est:
pee ppt
car, Sion fait une mutation dans la première mesure, on obtient le contour suivant,
que Le gout et le sens masteal doivent rejeter:
Si au contraire on fait une mutation dans la Seconde mesure, le contour ete.
west pas meilleur, à cause de la répétition monotone des mêmes notes:
[est évident qu'avec des sujets aussi exceptionnels, la Fugue doit se traiter en Fugue réelle.
EXERCICES
Chercher les réponses de sujets divers Jusqu'à ce qu'on soit bien familiarisé avec ce genre de travail. I J Jusq | 5
Dhour ces exereices et fous ceux qui suivront, on trouvera un grauduombre de Sujets de Fogue à la fin du Volume.
Le Contre-Sujet.
Jai dit que le Contre-Sujet est an second thème qui accompagne Le Sujet, qu'il doit être en Contre pont double et qu'il doit avoir une physionomie rvthmique différente de celle du Sujet. Jai dit aussi que Le Sujet peut être accompagné par plusieurs Contre-Sujets, mais je ferai remarquer qu'un seul Contre-Suiet,
GES 1 Î I
lorsqu'il est bien choisi, permet d'éviter la monotone, en laissant une place plus large aux parties libres de la Fugue,
Le Contre-Sujet doit, pour S'imposer avec plus de précision à lattention de Fauditeur, commencer a prés Pattaque du Sujet.
[accompagne aussi la réponse et subit les mêmes mutations, aux mêmes endroits,st la Fugue ext tonale.
l'est bon de chercher, dans la construction du Contre-Sujet, à ne pas S'éloigner du Sujet de plus d'une But cela, afin d'éviter des croisements fréquents, et aussi de permettre toutes dispositions vocales, sans exception -Cependant le contraire se pratique fort Souvent en vue d'un contour mélodique plus élégant. A faut alors arranger habilement les croisements, de manière à laisser aux parties importantes le relief qu'elles doivent avoir, où prendre des dispositions qui évitent ces croisements.
arrive parfois que le changement de mode entraine une légère modification du Contre-Sujet,en rai son de certains intervalles qu'ilest bon d'éviter.
Voici des exemples de plusieurs Sujets avec leurs Contre-Sujets et les mutations de ceux-ci, lorsqu'il yadieu. Quelques Sujets sont aceompagnés de deux Contre-Sujets:
CONTRE-SUIET.
D'autres observations du mème genre seront présentées plus tard à propos du chnigement de mode. Iébilopportun d'appeler l'attention
de l'élève sure point délicat. E pourra du reste consulter dès présent lapage 155 oùilest traité de cette question.
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Selon le nombre de parties employées où selon lharmonisation que Pon en voudrait faire, il ponrrait
revètir Les formes suivantes:
FRAGMENT
A propos du sujet 5 emplové en majeur, il faut faire remarquer que le Gontre-Sujet devrait subir une modification à la fin de la première mesure Silétait placé à la basse, à cause de la 4 juste qui en résul
terait. Mais Silest placé dans une partie intermédiure,il n'est nullement nécessaire de le modifier. Ex:
Des cas semblables à celui-ci doivent être traités de Fomème maniere. Le sujet 9 en mineur provoque une légère modification à la fin du Contre-Sujet. En effet, si nous conservons la forme da Contre-Sajet majeur, nous avons:
CONTRE-SUJIET.
ee quiest gauche harmoniquement et mélodiquement. IEsaffit de modifier ainsi le Gontre-Sujet pour en
transformer heureusement le contour mélodique et lrtessiture harmonique:
EXERCICES
Chercher les Contre-Sujets de sujets divers jusqu'à ce que ltmain soit bien assouplie à ce travail.
VOr4. L'élève, avant d'établir les Contre-Sujets au relatif, doit consulter teU ce qui est dit plus loin,
page 155, sur les modifications que peut nécessiter Le changement de mode dans certains sujets.
La 'Coda:
En principe, l'entrée de la Réponse doit avoir lieu à la terminaison même du sujet; mais, lorsque cette terminaison ne permet pas l'entrée tmmeédiate de la Réponse dans une autre partie, on prolonge
de quelques notes Le Sujet, de manière à amener cette entrée d'une facon naturelle. La prolongation du Sujet, ainsi présentée, prend le nom de Codu.
Cette Coda peut servir, soit dans son ensemble, soit mème par fragments, à former des éléments
de développement pour les divertissements.
Dans ce but,ilest bon de lui donner une physionomie différente de celle du Sujet et du Contre-
Sujet ,
LA REPONSE POUVANT ENTRER SUR LA TERMINAISON DU SUJET
REPONSE
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A certains Sujets permettant de faire Pentrée tmmédiate de x Réponse, on peut cependant ajouter
une Coda, soit pour éviter la crudité de certains intervalles tels que la 51°, soit pour avoir une dispo
sition vocale plus heureuse. Dans ce cas, Pune ou l'autre combinaison, avec où sans Coda,sont admissibles,
RÉPONSE
Ex. sans Coda:
Ex. avec Coda:
Qu'ils ait Coda où non, la Réponse peat commencer un point de la mesure, différent de eelur où a commencé le Sujet, pourvu que la relation des temps forts et des temps faibles reste équilibrée de la mème mantvre, Ex:
REPONSE
EXERCICES
Chercher des Sujets auxquels une Coda est nécessaire, et Pr ajouter.
rs
Avec Les éléments précédents: Sujet, Réponse, Contre-Sujet, Code, dont il vient d'être parlé longuement, et les parties Libres, dont le rôle se borne, comme je Fat indiqué plus haut, à compléter et enrichir Fharmonie, on peut établir ce que j'appellerai la partie la plus importante de la Fague, cest-a-dire FExposition.
J'ai deja dit, dans le Plan Général, que FExpostion installe fortement les Thèmes, qu'elle détermine le caractère, le rvthme et lallure générale de la Fugue.
Par les exemples à 2, 3, et # parties qui vont suivre, on verra les diverses manieres de construire PEæposition d'une Fugue.
est plus usuel et plus élégant de laisser entendre d’abord le Sujet seul et de ne produire le Contre- Sujet que sur la Réponse; cependant, avec certains sujets dont 1l serait difficile de déterminer le caractère ou le rythme, où encore lorsqu'on emploie plusieurs Contre-Sujets, on peut dés le début accompagner le Sujet par un Contre-Sujet.
L'Exposition de toute Fugue se compose en substance de 4 entrées, entendues successivement, qui sout: Le Sujet, la Réponse, Le Sujet, la Réponse, présentées chaque fois daus une dispostion différente, mème à deux parties.
On remarquera qu'à deux parties les deux premières entrées: Sue, Réponse, doivent être séparées des deux autres par un petit épisode permettant de préparer Ro nouvelle entrée du Sujet par RU partie qui Vient de faire la Réponse.
On remarquera encore qu'on à toujours la faculté de modifier KR valeur de la dernière note du Supet, selon les convenances de Féeriture.
Dans une Fugue à plus de 2 parties, l'introduction de parties libres combinées avec le Sujet et le Contre-Sujet, peut amener des harmonies qui semblent et qui sont en dehors de la tonalité mème du Sujet. Non seulement il ne faut pas les rejeter, mais 1 faut rechercher ces combinaisons, qui donnent du piquant et de l'imprévu, tout en conservant les parties du Sujet et du Contre-Sujet dans toute leur intégralité. 1 est mème bon de faire entrer, quand on le peut, lu tête du Sujet sur ane harmonie étrangere à ce Sujet. J'entends par etrangere harmonie appartenant aux tons relatifs, où étant Le résultat de changement de mode, où encore affectant la forme d'accord d'emprunt, et non Fharmonie appartenant foucièrement aux tons éloignés, dont Femploi doit être proscrit toutes Les fois qu'on fuit entendre le Sujet.
Avant d'entrer dans le domaine pratique, je recommande aussi d'éviter autant que possible L'attaque du Sujet où de La Réponse sur ut ousson.
A partir de la 4! entrée jusqu'à la fin de la Fugue, les parties qui font le Sujet, la Réponse ou le Contre-Sujet peuvent prolonger leur avant-dernière note, de maniere à S'enchaîner à ce qui suit sans qu'il y ait conclusion.
Etant donné par exemple un Sujet terminant ans:
=” | ls DEEE au livu de fire
il sert tres bon de prolonger de
cette mauivre:
Cela est excellent et doune souvent plus de cohésion et de souplesse aux enchaînements des diffé rentes parties de la Fugue.
I est indispensable de rappeler qu'on doit s'etforcer de faire preécéder d'a silence toute entrée importante, telle que: Sujet, Répouse, Contre-Sujet, Thème de divertissement. De même, uue partie ne doit se taire que si elle peut rentrer d'une façon intéressante par tt des thèmes caractéristiques de lu Fugue.
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Expositions à 4 parties
[me reste peu de chose à dire sur les. Expositions à % parties, tout ce qui a été dit précédemment pouvant trouver 1et son appheation. Les exemples seront maintenant plus profitables que toute explication nouvelle.
I est pourtant indispensable de Signaler le cas où Pon ferait entendre un Contre-Sujet au début, et où par conséquent, des la 2%entrée, où aurait 3 parties. IT faut, dans ce cas, que la 3! entrée se fasse à 4 parties, el nou à trois comme la 2% On aura soin seulement de ménager un silence dans la partie qui doit alors faire entendre la Réponse.
Une dernière remarque sur la clef choisie par Pauteur pour exposer son Sujet. Généralement il + met une intention, à moins peut-être qu'il ne se serve de la clef dut 17, où de la clef de sol. Mou avis est donc que, si le Sujet est donné en clef dut 31, en clef d'ut 4, où en clef de fa, il est logique de ne rien changer à l'intention probable de Pauteur, et de faire la 1 entrée duSujet dans la clef choisie par lui.
1 faudrait, selon moi, des raisons spéciales de disposition pour en user autrement.
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LE DIVERTISSEMENT OU ÉPISODE
Le Divertissement où Episode sert de lien, de chaînon entre les diverses parties de la Fugue; il est formé avec des fragments tirés du Sujet, du ou des Contre-Sujets, de la Coda, du Nouveau Sujet, après son émis sion (si on eu introduit un), et même de certaines parties libres qui auraient été entendues, combinées avec le Sujet, si elles ont un relief qui permette d'en tirer un parti heureux.
Avec ces éléments habilement disposés, on peut composer des divertissements dont Frutérèt doit être toujours croissant du début à la fin de la Fugue.
On peut prolonger le fragment choisi, à condition que le prolongement soit dans le même caractère et conçu de maniere à conserver Prouté du style général de la Fugue.
Les valeurs du fragment choisi peuvent être modifiées en augmentation où en diminution, par mouvement semblable où contraire.
On peut se servir de plusieurs fragments pour former un Thème de divertissement. I n'est pas uécessaire qu'ils aient la même origine; Je veux dire que lun peut être extrait du Sujet tandis qu'un autre l'est du Contre-Sujet où de la Cid ete... mais il doivent se relier entre eux d'une facon naturelle pour ne former qu'un seul thème d'un contour mélodique satisfaisant.
La te du Sujet devant servir d’élément principal pour lt constraction des différents Strettos, il est prudent, jusqu'à ce point de la Fugue, de s'abstenir de son emploi dans les divertissements, afin d'éviter la monotonie résultant de la répétition des mêmes formules.
Les divertissements doivent être combinés de manière à ce qu'aueun ne se ressemble et ne soit fut avec les mêmes fragments. HS doivent aussi être alternés dans leur forme, dont la composition est: imitations entre les différentes parties, marches (de courte durée), canons divers, contrepoüits doubles, triples, ete, ete.
Un Divertissement peut se composer de plusieurs fragments superposés, qui,au moyen du renversement, se font euteudre alternativement dans les diverses parties. Dans ce cas Pattaque de la partie principale doit être présentée en relief.
Lenchaînement d'un divertissement avec l'entrée d'un Sujet est d'autant plus heureux que le Divertissement se prolonge sur cette entrée. Surtout siune harmonie imprévue eu est le résultat. La pratique de ce procédé devra être recherchée par Pélève, lorsque Les éléments dont il disposera le permettront. J'en donnerai -plus loin des exemples.
On voit, par les ressources, dont on peut disposer, quelle richesse le divertissement amene dans la Fugue, quand est traité par une main souple, habile, imgemieuse, au service d'un sentiment müsical délicat et d'un goût sûr.
C'est la partie de li Fugue où le compositeur peut montrer le plus d'invention, puisque tous les éléments en sont laissés à sou libre choix. Il doit ‘done en faire Fobjet de soins particuliers.
Les exemples suivants montreront des fragments choisis dans dive rs Sue ts et Contre-Sujets. Les prolon-
gements seront marqués en pontitlé ae , et la manière possible de faire Le développement sera indiquée en plas petits caracteres et sur d'autres ciofs.
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Le point où nous sommes arrivés me parait propice pour engager l'eluve, avant de commencer anv Fugue, à préparer à Favance tous les matériaux dont il aura à se servir. Les ayant sous les veux, il déterminera plus facilement la place qu'ils doivent occuper, selon leur importance et leur caractère, dans
le cours de la composition.
EXERCICES
Pour mettre Pelève à même de choisir, avec la maîtrise qui convient, les themes de divertissements à extrure des Sujets et Contgre-Sujets, il est bon qu'il se familiarise avec ce travail Pour celaal prendra pour modeles Les exemples précédents, en Sexercant sur différents Sujets dont ilaura fait tes Contre-Sujets.
Je rappelle ici que lon pourra également extraire les thèmes de divertissements: des Codus,des Nouveauæ sujets (apres leur emission facultative, ainst qu'il a été dit plus haut) et des parties libres qui auront été entendues, combinées avec le Sujet.
Le choix de ces éléments m'est pas plus difficile à faire que celui qui fait Pobjet special de cet
exercice. Je ny reviendrar pas.
Exemples de Divertissements.
Où vient de voir les éléments qui peuvent servir a former les divertissements; il Sagt maintenant
de les mettre en wuvre; dans ce bat je vais montrer plusieurs exemples où le dnertissement se rattache
à ce qui précède et à ce qui suit; ce sera, je pense, d'un enseignement utile pour Pelive.
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= a — és i
SUJET
Coutre-Sujet QUES
CONTRE-SUJET
DIVERTISSEMENT RELIANT L'EXPOSITION DE LA FUGUE A LA CONTR’ EXPOSITION.
SE RELIANT À LA
CONTR EXFOSITION.
SUJET
CONTRE-SUSET
lé ES er © = = = on | } 5 =:
£ | _—_ b Mn (Hi qu & | = 7 ] Bal qui > taUR = æ! 2 fl Ji a | LE = È ll D ER HE BE = 29 ll £ |) SAN = = (| = = DCR qu TE F) pie 1,1 fl = ] = a Le AN ur | = enr 2 titi fl 3 4 l[l El ï fl hi OA | Cr I nl s {| % | be | 3 | | ; » £ 5 QE ue. = LE) —.
: | | + ke à 3 [11 | | EE æ | {ll EL 2 ul | 5 | = | :
[fl DUR RE) :
: Al ÿ és CUS da <| All * I + # | DS 1 + = QE = Æ = PRES # fl A1 2111) T0 LE = : || | = il - - = 2 Lil = 4] ; gril 5 | £ = LEE IL | <sC D || = : 5 [Al RE. - Re , | Lu n [ Us 7 n Co RS E © Zz 2 ne - HUE É PE TE E 2 nou lo are DENT Lu an n 2 SLT er Le = jh Sr) de Æ (2 MS ue F LE MORE 4 2 a M) SU is LS Don | = = Re ir = — [1 Ca =) :
RELATIF MAJEUR
AU 6° CEGRE
IL, & Cl! 20304.
Choisir des sujets, en faire les Contre-sujets et Sexercer à établis des divertissements pouvant relier les diverses parties d'une Fugue; par exemple:
L'Exposition à la Contre-Exposition (au cas où Fon en voudrait faire une, ce qui est tout-a-fuit facul-
tatif el méme assez peu usite).
L' Exposition au mode relatif.
La Contre-Exposition au mode relatif.
Le mode relatif au 4 degré et an 2°, Si la Fugue est majeure.
; | Le #4 degre au 2", et le 2° au 4, si la Fugue est majeure.
Le mode relatif au 6 degré et au 4, Si la Fugue est mineure.
LA
QU ! ‘ ; dr . “ Le 6! degre au #4, et Le 4° au 6, à la Fugue est mineure.
Ces exercices doivent être faits à 2,3 et à 4 parties, mais en plus grand nombre sous cette derniere forme. Il est bon de dire que l’ordre adopte pour les exercices précédents ue determine pas celui de la construction de li Fugue. Ce sont, comme je Pai dit plus haut, des exercices isolés servant à rattacher les différentes parties de li Composition. L'ordre dans lequel les divers éléments doivent être présentés est indique
dans Le Pluc général. J'Y ajouterai plus tard quelques remarques.
DES MODIFICATIONS QUE PEUT NECESSITER LE CHANGEMENT DE MODE DANS CERTAINS SUJETS.
Î'arene que lorsqu'on veut fure entendre le sujet au relatif mineur où majeur du ton établi (selon que Le sujet est dans telou tel mode), on est quelquefois embarrasse, soit paree que la reproduction exacte de certains passages chromatiques enleve fout sentiment réel du mode, soit encore que certaines autres reproductions exactes donnent lieu à des intervalles un peu àpres d'aspect et d'intonation, où bien affa-
disent le contour mélodique et la contexture harmonique.
Les exemples que je vais mettre sous les veux, montreront cluirement ce que je veux exposer.
Je suppose ce sujet:
Si jen supprime Le mouvement chromatique final dns le mode majeur, je lui enlève touts Si physiono-
. mie el foute sa saveur, Ex:
PL faut done adopter cette Version, qui reproduit exactement le mouvement chromatique:
H.« Un 20407.
Voici maintenant deux sujets dont la terminaison est semblable:
Pour Le ff de ces sujets, en conservant le mouvt
chromatique, on obtient aux deux dernieres mesures:
Le ré best si rapproché du ré 4 dans la dernière mesure qu'il paraît difficile d'en effacer Pimpres-
sion, quelle que soit Pharmonte accompagnante.
La version qui me paraît la meilleure est done:
Au contraire, dans le second de ces sujets, Ha duree du fa b peut permettre une harmonisation de nature à en effacer Fimpresston, et par conséquent de conserver an sujet St vrate physionomie dans Et repre -
duction en majeur. La version suivante est done très admiscible pour la dernière mesure:
i — bien qu'on puisse écalement inter-
préler ainsi cette mesure:
On voit de nouveau ier la place que le goût et le sentiment musical tiennent dans ces études.
Des difficultés d'aatre nature peuvent se presenter; Ex:
La version réelle pour la reproduction en mineur de la
intervalle avant une certaine prete, on peut Padonetr en remplaçant Le <olg par le sol; ce qui donne
conne version preferable:
19 L'Auteur de ce sujet, ME Ch, Leuspyeu, prétere crtte derrière Version,
Eufiu le
Au premier abord, elle parait un peu rugueuse et on est tenté d'adopter la version ete,
ms on leloigne aussitôt, à cause de sa fadeur mièvre, pour revenir à la ft ete.
qui 'imposera d'autant mieux qu'elle sera harmonisée d'une façon substantielle.
Où devra, du reste, toujours preferer lt reproduction conservant les intervalles caractéristiques de la Lonalité, toutes fes fois qu'il sera possible de Fharmoniser d’une façon intéressante, ingénteuse, sou-
ple et tonale.
Ces exemples suffisent amplement pour diriger Péléve dans des cas similaires.
Dé mème que F'Evposition es séparée du ton relatif par on Divertissement, de mème ausst d'au res divertissements doivent conduire aux deax dermweres émissions du sujet dans les deux autres tons relatifs. À ce propos, je rappelle quon peut supprimer une de ces deux émissions. Au cas où lon ne fait pas cette suppression et où Fon veut Pure entendre le sajet dans Les denæ derniers tons celatatifs, lor
dre de cette émission importe peu etest Reultatié
Le rappelle aussi que La dernière émission du sujet avant le Stretto peut ne pas être accompagne du Contre-sujet. Les parties accompagnantes ne doivent pas dans ce cas être de simples parties de rentplissage; mais elles doivent au contraire être emprontées par leur forme et lear rythme a des parties
libres interessantes dela entendues.
D est possible, et quelquefois un excellent effet, dans une Fugue majeure, de faire entendre le Sujet au mode moineur direct. Mais cela ne peut se produire heureusement qu'inmeédiatement avant le Stret- Lo. Dans ce eus, Le snjet est sur d'un Disertissement parcourant facultativement les tonalités relatives de ce mineur direct. et aboutissant au repos sur kr dominante précédant le Stretto. La rentrée dans le mode majeur
des de début du Stretto aequiert dinst Ule saveur appréciable.
Nous arrivons an point de ke Fugue où tous les éléments vont se mettre en cœnvre de la maniere que je du. Ce point “appelle Stretto;: il est presque toujours precéde d'un repos sur la dominante; ce repos n'est pourtant pas obligatoire, et iles des Fagues dont le Stretto S'enchaîne directement avec ce qui précède. (L'élése verra du reste par les exemples qui seront donnes plus tard, les diverses combinaisons qui peuvent se présenter). Une Pédale de dominante peut être introduite immédiatement avant Pattaque du stretto;il est préférable dans ce cas de la fure courte, à moins que les proportions de Et Fugue ne permettent de
lui donuse des dimeusious plus étendues.
H. x Cis 20404.
Le Stretto et 1 Pédale
Le Stretto est, comme je Par dit dans le Plein général, partie de Kt Fugue où les éléments les plus
interessants se donnent pour ainsi dire rendez-vons pour se condenser, Se réunir, se serrer.
Le Sfretto proprement dit est forme d'un Cenon de la Réponse allant sous on sur le Sujet, Ex:
< Basse obligatoire,siuns Laquelle le eanen ne sure sulisister, /
Quelquefois aussi, mais rarement, les deux combinaisons sont: praticables, Ex:
CE LA 3" MESURE
Ce dernier Sujet comporte aussi un Canon à PS qui peut figurer dans les combinaisons de l'ensemble du stret
to; je le montre iet comme particularité à nmiter toutes les fois que Les motifs, quels qu'ils soient, Y préteront; Ex:
La plupart des sujets d'école comportent les canons plus où moins prolonges dans le genre de ceux que nous venons de voir, mais principalement ceuæ de let réponse se combinant sous on sur Le sujet. HS comportent aussi presque toujours la possibilite de fure des DITINAES à des points différents, se prolongeant plus ot Hours,
par mouvement semblable ou contraire, Soit en conservant les valeurs, Soit en les augmentant ouen les diminuant, Ex:
SUJET
jte STRETTE. (Réponse sur le Sujet)
tEnlsee de ce passise, qui qeul Senbler diffieie au premier abord, est cependant très vaturelle st l'ou considère que fe mouvement
wépaltque du Téuer est qu: la modification ex Chmique dei == La version adoptée ect préférable, étant dos le ar vièré
geeral dés valeurs smplovres,
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2" STRETTE. (Répouse sur le Sujet) REP.
4 nSITIR ETTE (Réponse par angtion sur fa Répouse) pouvant conduire a du Pédale de dominante,
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Ce sont des entrées de ce genre qui forment en grande partie ce qu'on est convenu de designer sous Le nom général de Sfretio.
Où ne perdra jamais de vue que les diverses combinaisons doivent être présentées de maniere : tea à a exciter un telterel louJours CroIss tout.
La première entrée, qui se fuit avec le sujet, peut être où non accompagnées d'un où de plusieurs des- . \ . , \ . . , 5 Sins se rattachant à ce qui précede,et dont un au moins doit se prolonger sous Fa seconde entrée, Ex:
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La 2%entrée, qui a lieu avec la réponse, ne doit pas être assez éloignée de Le F7 pour qu'on ait la sensation d'une nouvelle exposition, elelle doit se produire rer ne note ct moins appartenant en
core au sujet présenté par la partie qui a fait la fentrée; Ex:
SERETTO, |
SIRETTO. Ê
SUSNEULE
SERETTO.
eu sera de meme pour tous les autres strettos qui se succederont ensuite, e’esti-dire qu'il ne doit pus, pour aussi die. aron sobution de contunté entre da partie que propose et celle qui bai répond.
Pour exprimer ma pensée par ane figure ,je dirai que eeslune chaîne dont tous les core se tiennent.
Pau Les eemples de strettos complets qui Sunront,on verra que les entrées, fiutes toujours en CONHHON eant par Hautète da Sujet, de la Réponse et même du Contre-cujet, dont on peut aussi se SCPVIE pour fure des strettos, on verra, dis-je, que ées entrées se suceedent et se rapprochant jusqrea ce quon produise le Live
citable Cons du Sujet et de la Réponse. Ce canon peut se fure en dehors de la Pédale où sur la Pédale mème. Al va sans dire que dans tout cela, le Contre-sujel peut ètre appels 4 jouvr son rôle, Soit en servantcommie qe vens de le dire à former des Sireltos, soit en accompagnant Le Sujet ou la Réponse entièrement ou par fragments Les parties Libres au relief SHfiSCONT, la Coda el aussi le Nouveau-supet {dout Je parlera plus lon }, Silver a umetous ces éléments prennent part à l'action. se rénmissent, se melent, se confondent, de ma
niere à produire un intérêt croissant et chaleureux qui attire et relienne Pattention.
NP On ED
Les différentes entrées dont il vient d'être parlé ne se suceèdent pas toujours sans interruption elles sont
souvent reliées par de courts divertissements.
Avec les sujets qui ne fournissent pas de canon, le sftretto ne peut Se Composer que d'entrées, que
l'ingeniosité du compositeur parvient à introduire selon que La forme mélodique du sujet Le permet.
EXEMPLE D'UN SUJET NE DONNANT LIEU QU'A DES ENTRÉES POUR FORMER LE STRETTO.
L'entrée la plus éloignée se
produira ainsi, à li 4" mesure.
’ L s Une eutrée d'une tres courte
duree à Va fin de la 3°
Une à la 3°
Et entr one au milieu
(al
Cas curieux et assez rare, ces quatre entrées, après avoir été entendues surcessivement, peuvent se réunir simultanément sur Le sujet et former un tout harmonique très. satisfaisant.
a à de = = =
# En = vice = +
| IAE
Nous arrivons à la Pédale, non celle dont j'ai déja parlé, qui peut parfois précéder immédiatement le Stretto, mais celle qui en fait partie intégrante, qui existe dans presque tontes les figues d'école, qui acquiert ici une grande importance par les combinaisons auxquelles elle Sert de base,et qui pre
pare pour ainsi dire Ha conclusion de Fa Fugue.
Elle repose toujours sur la dominante où sur la tonique, quelquefois sur Les deux alternativement,
et est placée à la basse.
Sur elle peuvent se dérouler de nombreuses et diverses combinaisons dej indiquées dans Le Plan cenéral, mais qu'il n'est peut-ètre pas inutile de rappeler: Canon du Sujet et de la Reponse, tite
lions ,Canons divers, ete.
L'opportanté de l'emploi des Pédales est laissée à la libre initiative du Compositeur; je n'insistera donc pas sur ce point, sinon pour dire que si Pon fut deux Pédales dans le Stretto, cest celle de tour. que qu doit être seconde et qui doit, sinon tout-à-fait terminer la Fugue, mais être très pres de su conclusion. de conseltlerar cependant, au cas où l'on aurait fait avant Le Stretto une Pédale de dominante
ue certain développement, de ne faire ensuite qu'une Pédale de Lonique.
Ce n'est que das le cas où la Pédale précédant le Stretto serait rés courte, qu'on ui pourrait faire
uae seconde plas développée au cours du Stretto.
. . , . L] are e: nl D Le En tout cas, il faut eviter Pabusset ne pas en faire trois dans la mème Fague, à moins que cette Hige
n'ait des proportions considérables.
I est urgent de dire ei que, dans Le Stretto, et principalement Sur da Pédale, la bberte d'écriture de vient plus grande,et que les dissonances qui ont pour fondamentale ta dominante peuvent se prati ŒUCr NOUS préparation, surtout St elles favorisent L'emploi hescrenx et Somatans des motifs Si
laus de La Fuque
De méme aussi, sur la Pédale, des modulations éloignées peuvent quelquefois être présentées avee
bonheur pur uit MA habile.
[faut encore faire observer qu'il est parfois d'un excellent effet de terminer ane Fogue mineure en . se . n . LE L . “ a mode majeur, Ceston ravon de soleil échurant x fin d'une œuvre qui a pa paraître longtemps griseet
sombre.
Enfin, ile sopet Si prète il peut être très bon de presenter Lt terminaison dune Fugue en Forme de Chorals cela donne alors un sentiment de grandeur et de majesté qui convient-fort bien à sertains sujets.
Mais quelle que soit a forme adopte pour la conclusions et la hberté des harmonies emplosées, on TE doit ec aucun Cas écarter du style et dt caractère general de Ua Composition.
Des Strottos de différent caractère, donnés maintenant comme exemples, montreront mieux que je ue sut
raisle dire comment doit ètre ordonnée cette partie de la Fugue.
Stretto d’une Fugue réelle à 2 voix.
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SRE DE tu None de cotand se pesait en moutant; cette p ctieularité tres rare n'est iohnissith que lorsque, comme aus le cas présent,
mt eu Vue of Burlaines comtinaisonus, ee ral gserter aux thèenes dont on se sert leur contour et leur phystonente,
Stretto d’une Fugue du ton à 4 parties
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Stretto d'une Fugue du ton à 4 parties a P et 2 Contre-sujets.
Molto moderato.
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Pa réservé intentionnellement pour la fin an élément très facultatif: Le Nouveau Sujet. Je par lerar egalement des parties Libres, dont on à du reste déja vu et apprécié Pemploi, et de la Pédale
Supérieure où intérieure.
Le Nouveau Sujet.
Quand on veut donner à la Fague an intérèt plus varié, plus fantaisiste, où quand Le sujet se prète suffisamment aux développements necessaires, on peut alors faire intervenir un nouveau thème, dont
le rôle est de servir à enrichir les combinaisons futures.
Ce nouveau thème prend le nom de: Nouveau sujet. W doit avoir un contour différent du premier, ètre accompagné d'un Contre-sujet, Le tout se prêtant à des développements de nature à se combiner avec les éléments du 1"Sujet et quelquefois du 1! Contre-Sujet. Ce Nouveau Sujet fait son apparition ordinatrement apres le Sujet au relatif mineur où majeur, où bien il prend la place de la dernière é_ mission du;Sujet avant le Stretto.
En tout cas 11 doit reparaître dans le Stretto et se mélanger activement ax différents episodes dont
celui-ei est compose.
L'exemple sunaut suffira pour montrer le parti qu'on peut ürer de ce nouvel élément. de prends la Fugue à Peutrée mème du Nouveau Sujet.apres le relatif mineur, en exposaut pourtant tout d'abord ke
Sujet et le Coutre-Sujets afin de pouvoir se rendre compte du mélange des différents thèmes
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Les parties libres sont de deux sortes: celles dont la physionemie est suffisamment caractérisée pour pouvoir servir à des développements (on la déja vu dans les exemples précédents),et celles dont le rôle
modeste, mais utile, se borne à celui de parties de remplissage, destinées à compléter harmonie.
ny a pas autre chose à en dire, sinon à en conseiller l'emploi judicieux.
La Pédale supérieure ou intérieure.
I peut y avoir, pour une trés courte durée,des Pédales supérieures où in 2
trieures, Elles se font toujours sur la Voir l'exposition
dominante où fa tonique du ton dans le_ à 4 parties N°10,
quel on est au moment où elles se pro - douute comme
. pi , , “ A Jade 17 + duiseut.et ne doivent être étrangeres aux ex, page 145
« . ‘“ “ accords que d'une facon très passagère.
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Je ne saura frop recommander de muser qu'avec une extrême sobriété de ce procédé, que je ne signale ici, qu'à titre de curiosité.
[ne reste plus, pour compléter Finstruetion de lélôse, qu'a mettre sous ses veux des Fagues de divers caracteres à 2,3 et #4 voix.
La Fugue à 4 voix représentant le pe le plus intéressant et de Femploi le plus fréquent, se trouve ici en plus grand nombre.
Ensuite une à 5,une à 6, une à 7 et une à S voix montreront lt manière de disposer, de conduire et de. développer Ta composition avec un plus grand nombre de parties.
Enfin plusieurs Fagnes d'élèves, avant remporté le 1 prix au Conservatoire, compléteront ee volume.
Elles feront voir à peu prés le niveau qu'il faut atteindre pour mériter cette recompense.
Paisse le présent travail aider les eleves Studieux dans cette étude difficile et quelquefois aride. Cest
mon désir et ce serait ma joie. 2 Qu'ils ne se rebutent pass ils trouveront certainement une large et artisti que compensation à leurs efforts, et leurs envres futures se ressentiront de l@ maîtrise quils cœnront
Uepuise.
Remarque sur la Fugue à 2 et à 8 Parties.
La Fugue à 2 et à 3 parties doit avoir la mème ordonnance générale que celle à 4 parties; mais offrant moins de ressources elle differe forcément dans certains détails. 2 Par exemple, en raison du peu de diversite qu'il est possible d'apporter dans les divertissements, la Contre Exposition x est plus souvent usitce, devenant elle-mème un élément de variété. autre part on lui donne généralement une extension moins dé veloppee, les divers artifices dont elle se compose ne pouvant présenter le mème intérêt que dans la Fugue à 4 parties.
Au contraire de ce qui se pratique dans celle-ci, il nv à jamais de Pédale dans la Fugue à 2 par-
lies et assez rarement dans celle à trois, Fharmonte étant alors réduite, à deux voix.
Ce sont du reste les seules différences à signaler, mais il était atile de les constater.
Fugue du ton à2 voix.
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Tempo giusto, ma molto moderato.
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L'auteur ne veut pas terminer ce volume sans mettre sous les veux des élèves quelques Fugues avant obtenu les 4 prix dans les concours du Conservatoire: tont d'abord celle qui lui a valu à lui-mème cette récompense en 1857; ensuite celle de MT Massenet en 1863; puis, comme contraste à cette époque déja antérieure, trois autres, choisies dans ces dix dernières années; et enfin une Fugue composée comme tra val de classe par MU Mouquet en 1893.
Ces divers travaux seront il me semble, des documents intéressants pour Pélève, qui pourra aimst avoir des points de comparaison et se rendre compte du niveau actuel des études.
Fugue du Ton à 4 Voix et 2 Contre-Sujets.
PRIX A L'UNANIMITÉ EN
TH. DUBOIS, élève d'AMBRROISE THOMAS.
NOTA. Cette Fugue ne figure pas dans la collection des Fugues de 1°" prix du Conservatoire que pos sède la Bibliothèque, le manuscrit original n’avant pu être retrouvé, ainsi qu'il est arrivé assez souvent à cette époque. - J'ai pu facilement la reconstituer à l'aide de notes éparses en forme de brouillon prises au
cravon le jour du concours.
Ces notes étaient suffisamment complètes pour me permettre de faire cette reconstitution dans son état intégral. J'ai pourtant dû interpréter quelques endroits (fort peu), qui étaient effacés où manquaent de clarté dans les brouillons. - Il est done possible qu'il se trouve ici quelques différences (mais tout-&-
fit dusignifiantes) de notes entre cette Fugue et le manuscrit présenté au concours de 1857.
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